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( Bédard critique
le pessimisme du
monde des affaires

par Laval Gagnon

CHICOUTIMI — Les hommes
d'affaires québécois qu'on re-
trouve, en majorité, dans la petite
et moyenne entreprise, doivent
davantage faire entendre leurs
voix, pour contrer en quelque
sorte l'opposition ‘systématique,
sinon stratégique’ aux mesures
du gouvernement québécois de
leurs porte-parole au Conseil du
patronat et à la Chambre de
commerce.

Parlant devant les hommes d'af-
faires du Saguenay réunis hier au
premier ‘Rendez-vous de
l'homme d'affaires’ au Musée du
Saguenay à Chicoutimi, le ministre
de ia Justice et député de Chicou-
timi, M. Marc-André Bédard, a vi-
vement déploré ‘le pessimisme
entretenu par les rares porte-

parole officiels du monde des af-
faires’’, soulignant qu'une attitude
aussi rigide porte préjudice non

seulement à l'intérèt des Québé-
cois, mais aussi à celui du monde
desaffaires.

‘J'ai de la difficulté à croire que
ces interventions traduisent fidè-
lementl'attitude, la mentalité et la
diversité de l'ensemble des hom-
mes d'affaires’, a dit le ministre
aux hommes d'affaires qui, pour
lui, doivent contribuer, en plus de
leur participation active et dyna-
mique à la vie économique,à ‘une
autre tâche essentielle: l'assainis-
semert du climat social”.

“C’est le devoir du monde des
affaires de manifester beaucoup
plus de positivisme envers le gou-
vernement actuel”, a soutenu M.
Bédard, tout en estimant néan-
moins que beaucoup d'hommes

  

  

      

  

 

   

 

  
  
    

 

   
  

 

  

 

  

 

   

   

    

d'affaires sont d'accord avec les
mesures gouvernementales,

La loi 101

A titre d'exemple. le ministre de
la Justice a évoqué les critiques
que soulève la loi 101 par les
porte-parole du milieu d'affai-
res.

‘’Je ne pense pas que nos hom-
mes d'affaires québécois, au sein
des petites et moyennes entrepri-
ses, se sentent lésés par cette me-
sure de justice qui rallie la majorité
trancophone. Cette loi, a-t-il pour-
suivi, dérange surtout quelques
grandes compagnies où la pré-
sence de cadres ffancophones est
-Minime et qui ne tiennent pas
compte de !a réalité francophone.”

Loi 45

Quant à la loi 45, M. Bédard a
qualifié d'agressive l'attitude des
porte-parole des hommesd'affai-
res, attitude qui, selon lui, ‘n’est
pas rentable pour l'ensemble du
milieu des affaires”.

Tout en précisant que les objec-
tifs fondamentaux du projet de loi
avaient pour but d'assainir le cli-
mat social des relations de travail
et d'augmenter la productivité, le
ministre s'est dit d'avis que les
"deux mesures les plus controver-
sées’’ du projet de loi soulevaient
des critiques injustifiées.
Au sujet de l'interdiction desbri-

seurs de grève, M. Bédard a souli-
gné qu'on visait à faire disparaître
un des facteurs ‘qui gâchent le
plus l'ensemble du climat desrela-
tions de travail”, et il a soumis aux
hommes d'affaires quelques sta-
tistiques qui “démontrent que 2

 

SHERBROOKE (PC) — Les re-
cherches entreprises pour retrou-
ver M. Charles Marion, enlevé le 6
août dernier et séquestré en vue
d'obtenir une rançon de $1 million,
ont coûté $500.000 à l'Etat provin-
cial et cela seulement pour les dé-
penses essentielles des enquê-
teurs et les frais de communica-
tions.

\ On sait par exemple qu'il y avait à Sherbrooke, jusqu'à vendredi

pre

‘L'affaire Marion
a coûté $500,000

dernier, un minimum de 200 poil-
clers affectés aux recherches dans
la région. Au seul chapitre des sa-
laires réguliers, || faut compter
pour 15 jours une somme de

$150,000.
Quant aux heures supplémen-

taires, on disait mercredi qu'il y en
avait 2,000 d'enragistrées pour
une somme approchant ies
$40,000.
Pour loger et nourrir les non-

\

résidents, il a fallu réserver un mi-
nimum de 80 chambrès d'hôtel.
Les repas et le logement entrai-
nent donc undéboursé de $80,000.
Ajoutons immédiatement tous les
frais d'automobile, environ 60 vé-
hicules à $20 par jour pour un au-
tre montant de $18,000.
Dans le calcul des frais, on ne

compte pas le coût d'utilisation
d'un halicoptère et de l'avi
gouvernement du Québec.

on du  7

pour cent des conventions collec-
tives donnentlieu à des grèves ou
lock-out'. De ce pourcentage, a-
t-il continué, seulement 3 pour
cent, soit 0.6 pour cent de toutes
les grèves ou lock-out, amènent
des briseurs de grève.

En ce qui concerne la formule
Rand, le ministre a rappelé à son
auditoire “qu'on évalue à 80 pour
cent le nombre d'employés déjà
touchés par cette formule l'inté-
rieur des conventions collectives
existantes”.

“Ils'agit a-t-il opiné, simplement
de traduire dans une loi un phé-
nomène presque généralisé dans
les faits."

Toutefois, le député de Chicou-
timi a aussi déploré “l'attitude de
confrontation à tout prix entretenu
par certaines organisations syndi-
cales”. I! a conclu brièvement que
“le bien-ètre et le développement
économique ne passent pas par
une lutte des classes inspirées
d'une idéologie basée sur une ana-
lyse de la société industrielle du
19e siecle’.
Sur cette question, et à l'adresse

des milieux d'affaires comme syn-
dicaux, il a voulu démontrer la né-
cessité ‘d'abandonner les attitu-
des de confrontation pour s'orien-
ter progressivement vers une atti-
tude de concertation”.

Etat
Pius tôt, M. Bédard avait mis en

garde des hommes d'affaires
contre la notion de l'Etat-
Providence qui apporte tout, no-

tion qui, selon lui, se retrouve sou-
vent, paradoxalement, à côté des
critiques sur "la présence de plus
en plus envahissante et étouffante
des pouvoirs publics’. II leur a
proposé la notion de l'Etat parte-
naire qui tente de redonner ‘aux
citoyens, aux divers agents éco-
nomiques, le goût de s'associer,
de s'impliquer dans le développe-
ment de leur coin de pays”.

Le ministre a aussi expliqué à
son auditoire les implications de la
création des sociétés de dévelop-
pement de l'entreprise québécoise
(SODEQ)et d'un Fonds de relance
industriel.

Enfin, il s'est dit toujours
convaincu de la nécessité de créer
des sociétés de développement
régional.

 

MARDI, 23 août

M. Marcel Lessard,
ministre de l'Expansion
économique régionale

~
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Elvis laisse
presque tout
a sa famille

MEMPHIS, Tenn. (AP) — Elvis
Presley a laissé la plus grosse par-
tie de ses biens à sa famille et a
nommé son père, Vernon Presley,
âgé de 62 ans, exécuteur testa-
mentaire.
Le testament de 13 pages est

daté du 3 mars 1977.
Bien que l'étendue de sa fortune

n'ait pas été révélée, les archives
de la perception des contributions

du comté de Shelby montrent que
la vedette possédait quatre pro-
priétés dans le comté, évaluées à
plus de $500,000.

Elles sont toutes situées dans la
région de Graceland.

Les biens d'Elvis Presley seront

répartis entre sa fille, Lisa-Marie,
âgée de 9 ans, sa grand-mère, Mi-
nie Mae Presiey et son père, Ver-
non Presley.

Le testament précise que Lisa-
Marie sera la seule héritière de Mi-
nie Mae et de Vernon Presley, et
qu'elle entrera en sa possession
lorsqu'elle aura atteint l'âge de 25
ans.

Priscilla, l'ancienne femme d'Ei-
vis Presley dont il avait divorcé en
1973, ne figure pas dans ce testa-
ment, pas plus de Miss Ginger Al-

 
rnon Presley, le père du défunt chanteur

Elvis Presley, quitte la cour, hier, après une discussion de 20 minutes
au sujet du testament de sonfils avecle juge Joseph Evans. Le chanteur
a laissé sa propriété à sa famille ot a nomméson père comme exécuteur.
Le testamentn'incluait pas l'ancienne femme de Presley, Priscilla, ni sa
flancée, Ginger Alden. Un inventaire des biens du chanteur sera
complété dans 60 jours mais les autorités de la cour ont déclaré que ce
pourrait être plus long. Evans a déclaré que le testament sera ‘le plus
Important à être exécuté’ dans le Tennessee.

(Téléphoto PC)

den qui avait déclaré au cours
d'une interview. après la mort d'Ei-
vis Presley. qu'ils avaient eu l'in-
tention d'annoncer leurs fiangail-
les le 27 août après une représen-
tation donnée à Memphis.

Six jours après

Six jours après la mort d'Elvis
Presley. les admirateurs du chan-
teur disparu ont continué, lundi,
d'affluer par milliers à Memphis,
dans le Tennesse.

Les gardiens du cimetiére de Fo-
rest Hills, ou le roi du rock a été
innumé dans le tombeau de fa-
mille, jeudi, ont dû fermer l'en-
ceinte lundi matin pendant trois
heures et demie. Les fans qui fai-
saient ia queue pour voir le tom-
beau empéchaient les pompes fu-
nèbres de faire leur travail.
Jusqu'à dimanche inclus,

200,000 personnes avaient défilé
devant le monument de marbre
blanc. Certaines d'entre elles
avaient même campé aux abords
du cimetière pendant une nuit en-
tière pour être sûrs d'être admises
le lendemain matin à la première
heure.
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EXPOSITION — Une exposition d'équipement de bureau d'époque se

tient au Musée du Saguenay, dans le cadre du Rendez-vous de l’homme
d'affaires. Cette ancienne machine à dactylographier est dotée de deux
claviers, l'un pourles lettres minuscules,l'autre pour les majuscules.

Au Musée du Saguenay

Equipement d'époque  
 

\_ En page3
v
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METEO
 Selon la France

L'Afrique du Sud
préparerait une
explosion atomique

PARIS (Reuter) — L'Afrique du Sud se prépare à pro-

céder à une explosion atomique, a déclaré lundi M. Louis
de Guiringaud, ministre des Affaires étrangères, en souli-
gnant que la France avait fait savoir à l'Afrique du Sud
qu'une telle expiosion mettra la paix dans la région en

danger.

 

 

 

 

 

    

 

  
    

Ayant rappelé que l’Union soviétique a accusél’Afri-

que du Sud, non pas de fabriquer une arme atomique mais

de préparer un essai nucléaire, M. de Guiringaud a dé-
claré: “Nous avons eu des renseignements, selon lesquels
il y avait effectivement en Afrique du Sud des préparatifs
en vue d'une explosion atomique que les Sud-Africains
affirment devoir être pacifique."

 

<a précipitation

H haute pression

B baise pression

-y-y masse d'air frois 0
na masse d'air dotA

MONTREAL (PC) — Prévisions de la mé-
téo pourla province de Québecetla vallée de
l’Outaouais communiquées par Environne-
ment Canada, pour la journée de mardi, avec
un aperçu pour mercredi:

Pontiac-Témiscamingue, Chibougamau
et Haute-Mauricie: nuageux avec quelques
averses. Vents modérés. Maximum 16. Aperçu
pour mercredi: ciel variable et frais.

Montréal, Outaouais et Laurentides: Ciel
variable avec quelques averses l’après-midi.

   
  
 

   
“Nous avons prévenu l'Afrique du Sud que nous

considérions unetelle explosion comme mettant en dan-
ger tous les processus de paix qui sont engagés en Afri-

que Australe et comme pouvait avoir des conséquences
graves sur nos rapports avec ce pays”, a-t-il ajouté.

VANCE A PEKIN — Le Secrétaire d'Etat américain,
Cyrus Vance, à gauche, mange avec des baguettesà la
façon chinoise, en compagnie du ministre des Affaires
étrangères Huang Hua à Pékin, hier. Vance a

Vance expose à la Chine
la politique américaine

commencéses pourparlers avec les leaders chinois en
mettant l'accent sur l'intérêt commun que les deux
pays peuvent partager dans différents pays.

(Téléphoto de la PA)

 

Démenti

Le secrétaire sud-africain des Affaires étrangères,

Brand Fourie, a qualifié d''incompréhensible’, la déclara-
tion de Louis de Guiringaud laissant entendre quel'Afri-
que du Sud pourrait procéder à un essai nucléaire.

M. Fourie a déclaré que l'ambassade de France n'a pu
lui fournir le moindre éclaircissementsur les déclarations

 
Vents modérés. Maximum de 20 à 22. Aperçu
pour mercredi: ciel variable et frais.

Québec, Trois-Rivières et Cantons de
l'Est; Ciel variable avec quelques averses en

fin d'après-midi. Vents modérés. Maximum de
18 à 20. Aperçu pour mercredi: ciel variable et
frais.

Lac-St-Jean: Ciel variable et quelques
averses en fin de journée. Vents modérés. Ma-
ximum 18. Aperçu pour mercredi: ciel variable
et frais.

Baie-Comeau, Sept-lles, Rimouski et
Gaspésie: Averses cessant en matinée et dé-
gagement partiel par la suite. Vents modérés.
Maximum 18. aperçu pour mercredi: ciel va-
riable et frais.  
  

DANSLEMONDE
 

 

 
MONTREAL (PC) — Voici les températu-

res enregistrées lundi dans quelques viltes du

Canada et des Etats-Unis:

Min. Max

Vancouver, nuages 14 20
Yellowknife, nuageux 6 10
Edmonton, couvert 0 15
Calgary, bruine 5 9
Regina, nuageux 15 17
Winnipeg, nuages 7 16
Toronto, nuages 15 24
Ottawa, nuages 15 21
Montréal, nuages 14 22
Québec, nuageux 11 19
Fredericton, pluie 6 21
Charlottetown, couvert 12 —
Halifax, nuages 10 20
Saint-Jean, T.-N. 9 16

Detroit 12 26
Boston 16 25
New York 18 27
Washington 21 30
Atlanta 19 31
Miami 26 32
Orlando 24 29
Nouv.-Orléans 24 25
St Louis 17 29
Kansas City 16 26
Denver 15 30  
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SEPT-ILES — La marée sera basse à
02h55 (.7cm) et haute à 08h55 (2m.0cm). Elle
sera à nouveau basse à 14h55 (.7cm) et haute à
21h35 (2m.6cm).

PORT-ALFRED — La marée sera haute à
07h00 (5m.0cm) et basse à 13h00 (.6cm). Elle
sera à nouveau haute à 19h30 (5m.2cm).

CHICOUTIMI — La marée sera basse à
05h15 (1m.2cm) et haute à 10h30 (3m.6cm).
Elle sera à nouveau basse à 17h20 (1m.2cm)et
haute à 22h45 (4m.3=2m).   
(
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du ministre des Affaires étrangères, mais qu'elle a pris
note du démenti apporté par l'Afrique du Sud aux informa-
tions de sources soviétiques concernant l'expérimenta-
tion d'une bombe nucléaire.

Le ministre des Affaires étrangères, M. R.-F. Botha,
s'est pour sa part refusé à tout commentaire.

PEKIN (Reuter) — Arrivé
lundi à Pékin, M. Cyrus
Vance a commencé aussi-
tôt ses conversations avec

les représentants du gou-
vernement chinois.

Un entretien de deux
heures et demie avec M.

L'impôt réserve des

surprises en 19/8
TORONTO (PC) — Selon

le Globe and Mail, des mi-
liers de contribuables au-
ront la surprise de se trou-
ver débiteurs de près de

$300 envers l'administra-
tion de l'impôt sur le re-
venu. au momentoù ils au-
ront à remplir leur déclara-
tion en 1978.

Cela provient de nouvel-
les directives adressées
aux employeurs au sujet
des montants de l'impôt à
déduire de la paie de leurs
employés, précise le jour-
nal.
Ces directives, en vi-

gueur depuis le 1er juillet,
réduisent dans de nom-

breux cas les montants que
l'employeur doit déduire.
Au ministère du Revenu

on fait remarquer que dans
certains cas les déductions
seront inférieures au mon-

tant réel de l'impôt dû. La
différence devra être réglée
avant la fin d'avril 1978.

Les personnes touchées,

ajoute le journal, sont es-
sentiellement celles qui ré-
clament des exemptions
supplémentaires à celles
qui leur sont accordées
pour les enfants de moins

de 18 ans qu'elles ont à
charge.

Il s'agit notamment de

ceux qui réclament des
exemptions pour d'autres
membres de la famille à
charge ou ceux qui sollici-
tent l’'exemption équiva-
lente à une personne ma-
riée.

Le journal poursuit en di-
sant que les nouvelles di-
rectives visent à appliquer
les récents changements
intervenus dans le taux de
l'impôt fédéral et provin-
cial.

Cependant, on déclare

au ministère du Revenu
que les employés qui le dé-

sirent peuvent demander
par écrit à leur employeur
de leur déduire des som-

mes supérieures à celles
prévues dans les nouvelles
directives, ajoute le journal.

Huang Hua, ministre chi-
nois des Affaires étrange-
res, a permis au secrétaire
d'Etat américain d'exposer
en détail la politiqueétran-
gère des Etats-Unis, a dé-
claré le porte-parole du dé-
partement d'Etat.

M. Vance a commencé
parun tour d'horizon géné-
ral de la politique de l'ad-
ministration Carter avant
de revenir sur les problè-
mesparticuliers région par

region. C'est ainsi qu'il a
été question de l'Europe.
de l'Asie, du Sud-Est asiati-
que, de la Méditerranée et
du Proche-Orient, au cours

de cette première séance

Assurance-automobile

Des réductions de 30 à 35
pour cent seront possibles

MONTREAL (PC) — Les compagnies d'assurances
pourraient être en mesure de réduire de 30 à 35 pour cent
les primes d'assurance-automobile pourtenircompte des
dommages-intérêts que le gouvernement provincial ver-
sera en vertu du futur système de couverture de blessures
corporelles.

Dans la plupart des cas, a déclaré lundi le vice-
président de la Royal Insurance Canada, M. Sébastien
Allard, cela suffira pour compenser la hausse minimum de

$135 des frais annuels d'immatriculation et de permis de
conduire prévue par le projet de loi déposé la semaine
dernière à l’Assemblée nationale. Cette hausse des frais
doit permettre de financer le nouveau système de couver-
ture.

 
 

AU PALAIS DE JUSTICE
 

 

Condamné pour avoir cultivé
1,645 grammes de marijuana

par Guy Bergeron

CHICOUTIMI — Le juge
Bertrand Gagnon a imposé
une amende de $300 et
soumis Castille Bergeron,
un individu de Jonquière, à
une ordonnance de proba-
tion de 24 mois, après que
ce dernier eut admis sa
culpabilité à l'accusation
d'avoir cultivé 1,545 gram-
mes de marijuana.
Me André Truchon, son

procureur, avait expliqué et
Me Robert Gauthier, procu-
reur fédéral de la Justice,
l’a confirmé, que Bergeron
avait décidé de faire l'expé-
rience de la culture de la
marijuana.

Et, la terre était telle-
ment fertile, que les plants
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saisis avaient une hauteur
de six pieds.

Commel'individu n'apas
l'intention de récidiver et
qu'il n'avait pas de dossier
judiciaire antérieur, le juge
Gagnon s'est montré clé-
ment.

Il faut dire que mêmeles
membres de la Gendarme-
rie royale, étaient dans ce
cas pour la clémence du
fait que l'individu avait réel-
lementl'intention de tenter
une simple expérience.

Sentence le 13 octobre
Un individu de Jonquière

qui a volé un système de
son, un appareil de télévi-
sion, le tout d’une valeur de
$2,000, dans la maison de
M. Christian Jean, a été re-
mis en liberté provisoire,
d'ici au prononcé de sa
sentence le 13 octobre pro-
chain.

L'individu qui en était à
son premier dossier judi-
ciaire était représenté par
Me Léo Godin.
Le juge Gagnon a de-

mandé un rapport présen-
tenciel dans ce cas avant de
rendre sa sentence.

Sentence le
25 août

Par ailleurs, deux autres

jeunes gens de Jonquière,
qui ont volé deux bicyclet-
tes d'une valeur de $130

chacune, pour se rendre à
l'hôtel Capri, de même
qu'ils ont commis un voi de

$75 au Centre de loisirs de
Bégin, connaîtront leur
sentence jeudi.
Me Léo Godin a signalé

que les prévenus avaient
mème pris des arrange-
ments pour rembourser le
Centre de loisirs de Bégin
mais qu'il fallait attendre
que le conseil d'administra-
tion se réunisse.

Quant aux bicyclettes, el-

les avaient été retrouvées
par les policiers.

$100 d’amende
Un individu de Saint-

Ambroise a écopé d'une
amende de $100, à la suite
d'une bagarre.

Il faut dire qu'it s'agissait
d’une histoire de boisson.
Comme le mentionnait

Me Louis-Charles Fournier,
“la boisson n’est pas une
excuse mais elle atténue la
responsabilité des préve-
nus”.

Huit ans après

La justice a le bräs long et
cela on ne pourra jamais le
nier, surtout un jeune
homme de Québec. Jac-
ques Boivin qui attendait
une sentence le 21 avril
1969 et qui ne s'était jamais
rapporté.

Enfin de semaine,it était

arrêté par la police pour
ètre conduit devant le juge
Edmond Savard, pour cette
fois, recevoir sa sentence, à
la suite d'un vol d'automo-
bile commis en mars 1969.

Huit ans après, il se passe
beaucoup de choses, si
bien que Jacques Boivin
avait quitté Chicoutimi
après la commission de son
vol pour aller vivre à Van-
couver pendanttrois ans et
mème se permettre une
peine de pénitencier de
deux ans. ,

Sorti, il y a quelques
mois, il s'est trouvé un em-
ploi près de Québec mais le
mandat d'arrestation émis
il y a huit ans, était toujours
valide.
Son avocat, Me Claude

Beaulieu et le procureur-

chef de la Couronne, Me
Claude Gagnon, ont été
loin d'être sévères pour
Boivin, si bien que le juge
Savard a fait bénéficier le
prévenu d'une ordonnance
de probation de huit mois.

Le jeune hommeest parti

avec le sourire mais il aura
toujours le souvenir que la
justice n'oublie jamais.

 

 

 
André Morin LL.L. C.R.

AVOCAT
  

23 est, rue Racine, suite 202

Edifice Murdock

Chicoutimi — 549-7182

de conversations.
La partie chinoise n'a

posé aucune question
pendantl'exposé du secre-
taire d'Etat qui abordera les
questions africaines et
latino-américaines au
cours d'un nouvel entretien
avec le ministre chinois des
Affaires étrangères, mardi.

On ne sait pas si, une fois
l'exposé de M. Vance ter-
mine, M. Huang Hua tra-

cera a son tour les grandes
lignes de la politique étran-
gère chinoise. Les ques-
tions intéressantes plus
spécifiquement les rela-
tions sino-américaines,
doivent être évoquées plus

tard, pendant la visite de
cing jours de M. Vance.

Un journaliste lui ayant
demande si M. Vance avait
parle de la politique ameri-

caine en Corée du Sud, le

porte-parole s'est borne à
dire que le secrétaire d'Etat
avait fait un expose
complet de nos positions

dans les regions dont nous
avons parlé”. |! a précisé
cependant que la question

de Taïwan-pierre d'achop-
pementde la normalisation
des relations sino-

américaines — serait abor-
dee lorsque seront évo-
quées les questions bilaté-
rales.

De son côté, un actuaire travaillant du Groupe

Commerce, M. Yves Brouillette. a révélé que la prime
moyenne pour une voiture au Québec.l'an passé, était de
$370.

Les deux hommes onttoutefois ajouté que la capacité
des assureurs privés de réduire leurs primes dépendrait
de l'influence du système étatique sur leurs activités.

Par exemple, M. Allard précise que le système Payette
ne couvtirait pas un automobiliste blessant une autre per-
sonneà l'extérieur du Québec et les compagnies devront
en tenir compte dans les primes.

Le système étatique de couverture des blessures doit

entrer en vigueur le 1er mars 1978.

 

(Candidat à la\
succession

de Lamontagne
QUEBEC (PC) — M. Jean Pelletier. conseiller à la

 
 

 
ville de Québec depuis le 20 décembre dernier. a été
présenté, hier. à la presse commele nouveauleader
du Progres civique, donc candidat à la succession du
maire sortant, M. Gilles Lamontagne.

Ce dernier, élu député libéral fédéral dans le

comté. de Langelier au printemps dernier. a indiqué
qu'il terminera son mandat, qui prend fin le jour des
élections municipales. le 13 novembre prochain.

Pour sa part, Jean Pelletier a fait connaître son
intention de poursuivre les principes du Progrès civi-
que qui sont, selon lui, l'intégrité. l'indépendance,la
disponibilité et l'efficacité.

Le nouveau leader du Progrès civique a laissé
entendre qu'il a été le choix des membres du conseil
de ville etdes fidèles partisans du Progrès civique. Agé de 41 ans, M. Pelletier est membre fondateur
du Progrès civique.

TEL: 543-38
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© PHONOGRAPHE — Ce phonographe de table, de marque Edison, servait à son
propriétaire pour apprendre des langues étrangères. Le rouleau était envoyé.par
courrier à l'élève.

wr Ey

 

Au Musée du Saguenay

Equipement

de bureau

d'époque

@ DEBUT DU SIÈCLE —
Cette ancienne machine
à calculer, à gauche, et
cette machine à écrire,

datent du début du siè-
cle dernier. Elles étaient

utilisées dans un des
commerces a Chicou-
timi.

 
® SOUVENIRS — Cette chaise de dentiste, rappellera sans aucun doute des
gouvenirs (douloureux?) à quelques anciens.
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CHICOUTIMI — Les municipalités
québécoises qui désirent se prévaloir de
la taxe de 30 p.c. sur l'immatriculation
des véhicules automobiles l'ont déjà fait
savoir depuis le 15 août, comme l'avait
demandé le gouvernement. Pourtant,

celui-ci n'a pas encore présenté sa loi à
l'Assemblée nationale et le ministre des
Transports, M. Lucien Lessard, paraît
manifester quelque rétiscence au sujet
de la perception de cette taxe.

Au sein du cabinet, on négocie tou-
jours le projet, et le ministre Lessard a
laissé savoir son désac- ord quant à la
perception simultanée ue cette taxe et
du prix de l’immatriculation par le Bu-
reau des véhicules automobiles.

M. Lessard estime, a-t-on fait savoir
hier. a son cabinet qu'il pourrait être dif-
ficile, pour le gouvernement de faire
comprendre à tous que cette hausse de
30 p.c. du prix des plaques, va aux muni-
cipalités, et non dansles poches du gou-
vernement. || s'agit en somme d'une
question d'image.

C'est en ce sens que le ministre Lu-
cien Lessard a manifesté le désir de voir

 

( Lessard bloquerait la
taxe de 30 pour cent

le BVA percevoir cette taxe séparément
des droits d'immatriculation.

A l'Union des municipalités, on
craignait que le projet de loi en question
soit amendé, de façon à confier aux mu-
nicipalités la perception de cette taxe.

Celles-ci ne sont cependant pas équi-
pées pour le faire, et il paraît douteux, à
la lumière des indications fournies au
ministère, qu'on présente un tel amen-
deméqt au projet de loi.

Dans son budget, M. Parizeau esti-
mait que si toutes les municipalités im-
posaient la taxe, elles en retireraient un
revenu supplémentaire de $30 millions.
Il prévoyait d'autre part que le Bureau
des véhicules automobiles se chargerait
de prélever la taxe pour les municipali-

tés, moyennant un prélèvement de 5 p.c.
des bénéfices.

La réaction, de M. Lessard peut
aussi s'expliquer parle fait de la présen-
tation du projet de loi retatif à l'étatisa-
tion de l'assurance-automobile, impli-
quant également une surtaxe de $140
sur les permis et plaquesny 
tion.

 

 
CHUTE — Le jeune Ecossais qui est mort hier matin,était matelot a bord du Laurentian
Forest qui était entré au quai de l’Alcan à Port-Alfred. Il serait mort à la suite d’une
chute du navire sur un remorqueur.

Chute mortelle d'un matelot
par Guy Bergeron

VILLE DE LA BAIE — Un
jeune Ecossais âgé de 17
ans, James Doyle, en An-
gleterre, s'est jeté en bas du
bateau Laurentian Forest,
pour tomber sur un remor-

queur, propriété de I'Alcan.
Selon la Sûreté munici-

pale de La Baie. le jeune
Ecossais, qui est orphelin,
aurait durant de nombreux
voyages auparavant, souf-

fert de détresse, ce qui ex-

pliquerait son geste. ;
Son corps a été trouvé

vers 6 heures, hier matin,
par le capitaine du remor-

queur del'Alcan.

Il est impossible, selon le
détective Charles Ellefsen
que le jeune Doyle soit

tombé accidentellement de
la coque du navire sur le
remorqueur.

A Jonquière

Refus du conseil d'une subvention

a la joujouthèque de St-Jean-Eudes
par Claude Fortin

JONQUIERE — L'avenir
de la joujouthèque du sec-
teur Saint-Jean-Eudes, à
Jonquière, paraît dange-
reusement compromis, par
suite du refus du conseil
municipal d'accorder la
subvention de $3,000 de-
mandéepar le comité de ci-
toyens qui a parainné le
projet.

Le groupe alléguait que
la somme était nécessaire

pour emménager dans des
nouveaux locaux, plus pro-
ches du centre-ville, et pour

acheter de nouveaux
jouets. On en avait cepen-
dant particulièrement be-
soin pour assurer la conti-
nuité du projet, par I'obten-
tion d’un projet Canada au
travail.

L'obtention du projet
Canada au travail paraît
maintenant peu sûre et
l'avenir de la joujouthèque
compromis.

Le conseil a principale-
ment invoqué des raisons
de non-disponibilité bud-
gétaires pour refuser l'aide
financière. Les conseillers
ont cependant feconnu la
valeur du travail accompli.

Le président de la
commission desloisirs'’, M.
Jean-Marie Larouche a in-

diqué qu'il reviendrait à la
ville d'assurer la continuité
du projet en l'intégrant au
service de bibliothèque
municipal ou en lui don-
nant les moyens nécessai-
res pour qu'il assure au-
trement cette continuité.

Ii faudrait cependant,
pour cela, que le groupe de
citoyens promoteurs de
Saint. - Jean - Eudes
consente à remettre les
jouets à la ville, dans le cas
d'un refus de projet Canada
au travail, ce qui ne paraît
pas du tout certain.

 

Le maire Dufour a émis
l'avis que le conseil avait

stationnement à l’empla-
cement de l'édifice de

supplémentaires, et por-
tera le nombre total d'es-

paces disponibles à cette
fin à 976.

peut-être été imprudent en
subventionnant ce projet

au départ, l'an dernier.

‘Peut-être eüt-il été préfé-

rable de déplaire au départ
que de décevoir. par la
suite’, a-t-il dit en subs-
tance.

l'école Saint-Ange. Ce bail
finalisera en quelque sorte
l'entente avec le groupe
d'hommesd'affaires.

Par ce document,la ville

permet aux Immeubles
centre-ville de démolir
l'école Saint-Ange, de réa-
liser une servitude en fa-
veur des soeurs du Bon-
Pasteur, et d'aménager un

stationnement, de même
qu'une voie d'accès avec
l'actuel stationnement du
centre commercial.

Centre-ville

Dans un autre ordre
d'idées, le conseil a ac-
cepté de conclure un bail
amphythéotique avec les
Immeubles centre-ville, en
vue de la réalisation d'un

L'initiative assurera 28
espaces de stationnement

Voleur nocturne

pris sur le fait
JONQUIERE — Les policiers du secteur Arvida,

ont arrêté au cours de la nuit de samedi à dimanche,
un individu qui venait de pénétrer par effraction
dansl'établissement Néon Otis, situé sur la rue La-
salle.
Toujours dans cette même nuit, un vol au montant

de $150 a été commis au Restaurant 4-As.

En cour criminelle

Au cours de la nuit dernière, un père de famille
de Jonquière a dû être incarcéré, après avoir infligé
une râclée à son épouse.

L’individu a été pris d'une telle rage que la

femme a dû être hospitalisée.

Normandin

Un vol par effraction au montant de $950 a été
commis au cours de la nuit de dimanche à lundi, à
l’hôtel Central, de Normandin.

La Sûreté du Québec, du secteur de Dolbeau, a
ouvert une enquête dans cette affaire.

NMe CAROL VACHON
NOTAIRE

 

Conseiller juridique
443 est, rue Racine Chicoutimi, P.Q.

Tél.: 549-9718

 

 

“ POUR UN PRIX D'ACHAT IMBATTABLE

dans les meubles et
appareils électriques

DEMANDEZ

MICHEL MARCOTTE
CHEZ

MEUBLES FERNAND MARCOTTEINC.
représentant

WESTINGHOUSE, KITCHEN AID. ROY GIBSON

1369, Mgr-Racine, Riv.-du-Moulin
Téls: bur. 549-3082

Rés.: 549-9307

 

   

1976 Grand Prix
air conditionné. vitres electriques, roues magne-
sium, pneufs neufs.

PRIX F.D.M. “6,390

PRIX F.D.M. $2,320

1975 Pontiac Laurentian
à portes, v-6. 2.190

1975 Granada
€ ports. panure neuve, pneus radux *3,090

1974 Chrysler Newport
Custom. trés propre $

PRIX F.D.M. 7

1974 Buick Le Sabre

2,850
2 portes. toit vinyle. peinture et pneus neuts

1974 Oldsmobile Delta Royal

 

1975 Montego
2 portes V-8, toit vinyle.

 

PRIX F.D.M.
 

 

 

PRIX F.D.M.
 

rouge vin.
PRIX F.D.M. $2,590

PRIX F.DM. $2,290

 

1974 Chevrolet
4 portes. peinture neuve

 

1974 Plymouth Satellite
2 portes.
PRIX F.D.M.

1974 Cadillac de ville
4 portes, trés propre

*3,200

*4,950

43,690

“3,800

*3,890
Avons un choix en main

de voitures 72-73
Aucune offre raisonnable ne sera refusée.

 

PRIX F.D.M.

 

1976 Dodge Y tonne
V-8. servofreins, servodirection. radio.

PRIX F.D.M.

 

1976 GMC
servodirection. boîte en fibre de verre, radio, 6 cylin-
dres

PRIX F.D.M.

1975 Ford Club-Cab
V-8. servofreins, servodirection, radio

PRIX F.D.M.

 

Tél.: 662-3431

450 Boulevard Dequen, Alma 



A 4 — LE QUOTIDIEN, mardi 23 août 1977
 

 

COMMENTAIRE QUÉTIDIEN
 
 

Le climat et le rendement sont meilleurs au Sud
Depuis quelques années déjà, les

producteurs canadiens de pâtes et pa-
piers déplorentle fait que leur industrie
soit tenue de verser des salaires supé-
rieurs à ceux en vigueur chez les
concurrents des Etats-Unis. Les indus-
triels canadiens tentent sans succès de
faire comprendre à la partie syndicale
que ce phénomène est paradoxal,
puisque le niveau de productivité est
généralement plus élevé pour diverses
raisons dansles usines américaines de
papier journal.

Plusieurs autres entreprises amé-
ricaines seraient également caractéri-
sées par un bien meilleur rendement
général que leurs rivales canadiennes.
Ce serait notammentle cas pour l'alu-
minium. Cela tiendrait de différents
facteurs, dont le recours à une mécani-
sation plus intensive, et la mise en ap-
plication d'une plus grande quantité de
développements technologiques. |l y a
quelques mois, les dirigeants de l’AI-
can exposaient des chiffres révéla-
teurs, à Montréal, pour démontrer qu'il
faut à tout prix entreprenare de coû-
teux travaux de modernisation à l'alu-
minerie d'Arvida, afin de rendre ces
installations plus concurrentielles et
partant, plus profitables pour tout le
monde.

Quand les dirigeants des compa-
gnies de papier étaient pratiquement
les seuls à convier les ouvriers cana-
diens à plus de retenue surle plan sala-
rial, de façon à aider les entreprises à
améliorer l'équipementet la machine-
rie pour mieux rivaliser avec les géants
des E.-U., on aurait pu croire qu'il

s'agissait d’un autre argumentpatro-
nal de dissuasion en temps de négocia-
tions.

Or, on découvre maintenant que
cet appel à la modération lancé par un
important groupe d'employeurs cana-
diens était pleinementjustifié à l'épo-
que et le demeure toujours. La preuve
est que de nombreux entrepreneurs
canadiens se rendent aujourd'hui in-
vestir de précieux capitaux aux Etats-
Unis, de préférence à leur propre pays.
Malheureusement, cette tendance ne
ferait que s'amplifier au cours des pro-
chaines années, s’il ne se produit pas
de changements majeurs au Canada.

Selon M. Jim Wessinger, un éco-
nomiste d’Ontario, ce sont d'abord les
salaires plus raisonnables en vigueur
aux Etats-Unis qui attirent les hommes
d’affaires canadiens dansce pays, déjà
le plus fortement industrialisé au
monde. Les autres atouts américains
sont, dans l’ordre, toujours d'après
Wessinger: mesures d'aide fiscales
pour les nouvelles entreprises manu-
facturières; un climat favorable à l’in-
vestissement dansl’ensemble, soit des
taxes moins lourdes, des taux d'intérêt
plus avantageux, une intervention
gouvernementale plus discrète dans
l’économie et une main-d'oeuvre plus
stable.

Pour toutescesraisons et d'autres
peut-être, un nombre grandissant de
manufacturiers canadiens optent pour
établir leurs nouvelles installations de
production outre-frontières.

L'exode est à ce point sérieux et
dommageable pour le Canada, que l’on

dénombre actuellement au-delà de 100
sociétés canadiennes, uniquement
dansla ville de Buffalo et ses environs
immédiats! Parmi les entreprises qui
s'établissent ou développent leurs ins-
tallations aux Etats-Unis, on peut
nommer Northern Telecom,la filiale de
fabrication de Bell du Canada, Burns
Foods, Atco Industries, St. Lawrence
Cement, Toromont, Leigh Instruments,
Labatt, Ivaco, Jannock Corp., et Domi-
nion Textile (derniere livraison du Fi-
nancial Post). Tout cela est inquiétant
pour un pays comme le Canada qui
éprouve d'énormes difficultés à ré-
duire un taux de chômage élevé en
permanence.

Le commentaire suivant de M. J.

-R. B. Steacie, président de Leigh Ins-
truments, n’est pas très élogieux pour
la main-d'oeuvre canadienne: ‘Les
travailleurs américains sont la plupart
du temps, plus motivés et possèdent un
sens des responsabilités mieux déve-
loppé.’ M. André Thibault, vice-
président de Arctic Sports Products
Ltd., de Winnipeg, fabricant de moto-
neiges, d'embarcations et de remor-
ques, abonde pratiquement dans le
mêmesens, en déclarant qu’il en coûte
présentementplus cher de produire au
Canada.

Pour leur part, les autorités des
centrales syndicales se refusent de
croire que les exigences et le compor-
tementdes salariés canadiens soientsi
nuisibles à l’économie du pays. M. Fer-
nand Daoust, vice-président de la Fé-
dération des travailleurs du Québec

(FTQ), vamêmejusqu'à dénoncer l'atti-
tude des invéstisseurs canadiens qui
misent davantage sur un pays voisin.

M. Daoust s'en prend surtout au
fait que ces hommes d'affaires cana-
diens abusentde la main-d'oeuvre bon
marché (cheap labor) disponible en
abondance aux Etats-Unis.

Mais, comme le signale avec rai-
son l’économiste Wessinger, ce sont
les gouvernements du Canada et des
provinces qui sont les premiers res-
ponsables de cette situation, parce
qu'ils ont alloué des augmentations sa-
lariales exagérées et d'autres avanta-
ges économiques, à même les gous-
sets des contribuables. Des sociétés
privées ont eu à faire face aux revendi-
cations de leur personnel, demandes
basées sur les conditions extrèmement
avantageuses existant dansla fonction
publique.

Wessinger soutient que les gou-
vernements ont cependant découvert
leur erreur, puisque des restrictions
sont dorénavant imposées à la crois-
sance et aux dépenses du fonctionna-
risme. Ce qui inciterait les travailleurs
de l’entreprise privée canadienne à se
montrer plus raisonnables.

Gabriel BERBERI

 

 
 

OPINION DES AUFRES EN) MATIÈRE DE LANGUE …
 

Les jeunes
libéraux
Réunis au fin de semaine à

Granby, plus d'une centaine de jeu-

nes libéraux, venus de tousles coins
de la province, se sont livrés à un

exercice de réflexion et de discus-
sion sur l'organisation politique, la
vie économique, le monde du tra-
vail, les services sociaux et cultu-
rels, et, enfin, l'unité canadienne.

Fidèles à une habitude contractée
ces dernières années, les jeunesHi-
béraux, un ensemble de garçonset
de filles visiblement ‘de bonne fa-
mille” et très bien éduqués, ont rué
dans les brancards, exigé plus de
rigueur des vieux militants et de-
mandé que le Parti libéral rede-
vienne la formation inspirée et pro-
gressive qu'avait lancé la Révolu-
tion tranquille. On reprocha même
au récent projet de manifeste de M.
Raynault une vision jugée trop ‘‘pa-
tronale” du monde du travail.

Nous aurions souhaité, que les
jeunes libéraux, dans leur concep-
tion d'un fédéralisme transformé,
envisagent non seulement une nou-
velle répartition des compétences
mais un changement de structures.
Certes, les jeunes libéraux ont de-
mandé la transformation du Sénat
en assemblée vraiment élective et
utile mais on se serait attendu à ce
qu'ils plaident en faveur d'un statu
particulier pour le Québec. Rappe-
lons, à cet égard, que la commission
BB affirmait, dans ses travaux, que
les Canadiens français forment une
collectivité qui a son point d'appui
au Québec et qu'un fédéralisme
asymétrique, où le Québec ne serait

pas une province comme les autres,
serait sans doute mieux équilibré.

Les élans progressistes des jeu-
nes libéraux ont amenéle chef. M.
Gérard-D. Lévesque, à s'adapter à
leur démarche et à épouser leur
cause. Après son discours, il fut for-

tement ovationné. On a connu une
époque où les relations semblaient
plus tendues entre l'élite tradition-
nelle du parti et les jeunes militants.

Espérons que cet endossement ap-

porté parle chef intérimaire du parti
ira au-delà des apparences et se ré-

percutera dansl'orientation du parti
au cours des prochains mois. .Peut-

être la formation prend-elle tranquil-
lement son essor.

Marc Laurendeau,
“Montréal-Matin’”

L’‘‘échec”

de
St. Andrews

M. René Lévesque a tenté dans
un entretien accordé à Télémédia au
lendemain de la conférence des
premiers ministres provinciaux qui

vient d'avoir lieu à St. Andrews, de
réduire le plus possible la portée
négative de la réponse apportée par
les provinces anglophones aux pro-

positions québécoises de récipro-
cité en matière de langue d'ensei-
gnement.

Pour qui sait lire, cependant, il ne

saurait y avoir de doute: c'est un re-
fus ferme et catégorique que les
provinces anglophones viennent
d'opposer à la dernière initiative de
la ‘diplomatie’ québécoise.

Et, à
bien y penser, elle ont ainsi rendu un
service signalé à cause de l'unité
canadienne bien comprise. Car
mème si elles eussent été accep-

tées, les étonnantes ouvertures”
québécoises n'auraient jamais pu
fournir une réponse permanente au

problème de l'égalité linguistique
dans le domaine de l'éducation. (..)

(…) Une fois qu'un accord aura été
réalisé autour des objectifs à pour-
suivre et de la meilleure manière de
les inscrire de manière durable dans
la loi du pays, il deviendra plus facile
d'envisager des ententes interpro-
vinciales comme celle que Québec
proposait en juillet dernier aux au-
tres provinces.

 

teurs.

caractère général.

 

A NOS CORRESPONDANTS

Le Quotidien du Saguenay-Lac-St-Jean met gratuitement à

la disposition de ses lecteurs cette rubrique d'expression d'opi-

nion. Le journal se réserve le droit du choix des lettres à pu-

blier, une sélection basée sur l'intérêt général pour les lec-

Ces opinions émises par nos correspondants se doivent être

résumées dans toute la mesure des possibilités et comporter un

Nous nous devons également de publier toutes les lettres sous
la signature et l'adresse véritables des auteurs.  
 

Mais pareilles ententes seront
alors exemptes de toute équivoque
au niveau des principes et des ob-
jectifs. Sachant que, de part et d'au-
tre, on est lié envers les mèmes ob-
jectifs, on pourra dans un véritable
esprit de réciprocité, en dehors de
toute pensée de marchandage au-
tour des droits fondamentaux, envi-
sager des accordsvisant à faciliter à
chaque province l'accomplisse-
mentde ses propres obligations. On

verrait tres bien dans cette perspec-
tive, par exemple, des ententes qui

tendraient à multiplier entre le Qué-
bec et d'autres provinces des
échanges de professeurs de fran-

çais et d'anglais. Le Québeca gran-
dement besoin de professeurs
d'anglais: ce n'est pas le baragoui-
nage d'enseignants francophones
laborieusement issus de cours trop
rapides d'anglais qui pourra répon-
dre à ce besoin à la satisfaction des
parents. Les provinces anglopho-
nes éprouvent des besoins analo-:
gues dans l'aménagement de cours
de français à l'intention de leur po-
pulation scolaire anglophone et
aussi dans l'aménagement de servi-
ces adaptés à leur population fran-
cophone: à court terme, elles n’ont
guère de possibilités de s'en sortir
seules. Voila un champtout ouvert à
la collaboration interprovinciale.

On pourrait en mentionner plu-
sieurs autres.

Rien n'empêche toutefois le Qué-
bec d'ouvrir dès maintenant la pos-
sibilité de tels accords.II suffirait à
cette fin que le gouvernement Lé-
vesque, de sa propre initiative, re-
vienne tout de suite, avant que le
projet 101 ne soit adopté, au prin-

cipe de l'égalité des chances entre
Canadiens des deux langues, dont

M. Lévesque disait regretter hier
qu'on ne s'en soit pas davantage
rapproché à St. Andrews.

Ce qui répugnait dans la proposi-
tion québécoise, et qu'a justement
dénoncé M. Allan Blakeney, c'était
le lien qu'elle établissait entre ie
consentement d'une province don-
née à un accord, et la reconnais-
sance de certains droits fondamen-
taux à ses citoyens qui voudraient se
déplacer d'une province à l'autre au
Canada. La cause des droits hu-
mains aura été mieux servie à cet
égard parle refus des provinces an-
glophonesqu'elle ne l'eût été par un
acquiescement opportuniste de leur

part à une proposition née dans le
contexte foncièrement équivoque
créé par le projet 101.

Que M. Lévesque lève une fois
pour toutes cette ambiguïté qui met
en cause les valeurs mèmes dont
s'inspire son gouvernement, et qui
soulève d'ailleurs au Québec mème
un résistance très répendue. |l
pourra ensuite parler de réciprocité
avec plus de conviction et de résul-
tats, non seulement à ses collègues
des autres provinces mais aussi à
des milliers de ses propres conci-
toyens québécois.

Claude RYAN
“Le Devoir”
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PAROLE AUX LECTEURS

Le Barreau s'adresse au ministre Johnson

M. Pierre-Marc Johnson,
ministre du Travail et
de la Main-d’oeuvre,

Le Barreau du Québec a
pris connaissance avec in-
térêt du projet de loi nu-

méro 45 — loi modifiant le
Code du travail et la Loi du
ministère du Travail et de la
Main-d'oeuvre.

Un certain nombre d'or-

ganismes, tant patronaux
que syndicaux, ont déjà fait
connaître diverses réac-

“tions à ce projet.

Le Bar-
reau, pour sa part, n'a pas à
prendre parti pour l'un ou
l'autre des principaux
groupes en présence et es-
time important d'étudier le
projet de loi en profondeur
avant de faire des recom-
mandations.

Tout en affirmant notre
désir de rester neutre dans
ce débat, nous avons l'in-
tention de constituer un
comité composé d'avocats
oeuvrant en relations de
travail, du côté patronal au-
tant que syndical.

Notre
comité comprendra aussi
des avocats intéressés au

problème social soulevé
par un tel projet de loi.

Le Barreau du Québec
vous demande donc de ré-
férer le projet de loi 45 à
une commission parlemen-
taire qui devrait, à notre
avis, prendre le temps né-
cessaire pourentendre tou-
tes les parties intéressées.

Il est opportun de se rappe-
ler que, le printemps der-
nier, le ministre du Travail
et de la Main-d'oeuvre,
monsieur Jacques Cou-

iture, s'était dit vivement in-
téressé à une consultation
réelle de tels spécialistes
en droit du travail à l'occa-
sion de la présentation de
projets de loi dans ce do-

maine.

Nous croyons ce moment

arrivé et nous espérons que
vous saurez reconnaître
l'importance d'entendre en
commission parlementaire,
selon le processus établi
depuis nombre d'années
au Québec, tous ceux
qu'une telle législation af-
fecte, quelle que soit leur
Opinion politique ou
économico-sociale.

En conséquence, nous
aimerions connaître le dé-
lai dans lequel nous de-
vrons produire notre mé-
moire.

Il nous serait égale-
ment utile de connaitre a
quelle date vous entendez

convoquer une commis-
sion parlementaire sur le
projet de loi 45,

Viateur Bergeron,
Bâtonnier du Québec.

Montréal, le 17 août 1977.

 
 

SAVOIR DIRE
 

 

Qu’il est difficile...
C'est Debussy qui disait que la musique

n’était pas dans les notes mais entre les notes.
De même, la pensée n’est pas dans les mots
mais entre les mots. L'arrangement des mots
supporte la pensée et permetsa transmission.
Sans ce support solide, la pensée s'écroule et
ne peut ni s'exprimer ni se communiquercor-
rectement. Que c’est pénible d'écouter
quelqu'un qui essaye d'exprimer sa pensée à
l'aide de moyens linguistiques trop faibles:
soit le manque de vocabulaire, soit l'incapa-
cité d'arranger ensemble les mots exacts pour
que leur échafaudage signifie quelque chose
de précis! Voicicomme exemple d’une pensée
mal exprimée, une phrase d’une brochure
d'assurance traduite de l'anglais: “A CAUSE
DU grand montant, les personnes peuventêtre
couvertes par un seul certificat.” Je
comprends malla relation entre le montant de
la garantie et l'unique certificat.

Louis-Pauli 
n
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Commencez votre stéréo
avec cet ensemble AM/FM

Cour. B99

 

  

 

   99.95
e Le Modulette comprend le récepteur AM/FM stéréo et

deux haut-parleurs
Entrées pour changeur à cellule céramique; entrée/sortie
pour lecteur-enregistreur et prise de casque

© En ajoutant 2 haut-parleurs, le système Quatravox"permet
d'obtenir un effet quadriphonique saisissant

e Peut se poser sur table ou tablette 12-1401
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Calculatrice
pratique à
6 fonctions

  

 

  
  

 

Lecteur de cassette
stéréo

Cour. 995

Pour compléter votre chaine Modulette (ci-haut)
ou toute autre chaine stéréo

* Arrét automatique protégeant bandes et tétes
a un ampli-Sortie réglable pour adapter le lecteur à

ficateur ou récepteur 14-892

    
Cour. 16.95

65-610 F2LALISTIC?

e 4 fonctions de base plus pourcentage et racine carrée
Constante automatique et point décimal flottant

* Indicateur erreur/dépassement capacité * 2 piles ‘’AA’’ (comp)
Fonctionne aussi sur 2 piles AA’ rechargeables {non comp.) ou

Un haut-parleur stéréo avec adaptateur CA (non comp.)

qui va partout uQUIDATHON

gos Cour. 1 99
2.69

Cour. 27.95 chac.
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Radio-réveil AM/FM
  
   

 

  

  

Pn ° >

* Commencez votrejournéedans la gaieté en vous ré- * Pour l'intérieur, l'extérieur ou la Etui de calculatrice
veillant au son du Chronomatic"*113 voiture; se monte horizontalement, . Co

e Chiffres très lisibles à volets verticalement ou à l'envers . Vinyle ajusté à fermeture Velcro

Cour. Commande d'arrêt automatique pour s'endormir en » Base à rotule pour régler l'angle du * Protège votre calculatrice de la
49 95 musique * Avec répétition d'alarme haut-parleur * Pour 15 watts ; poussière

. * Prise d'écouteur pour ne déranger personne ° Idéal pour tablette arrière de la Pour plup. calculatrices
12-1506 voiture 40-1225 65-703

 

 

   

Ant -fouet
Câble coaxial n “RGon

 

   

graphite
Solide mais flexible;
idéale en utilisation
mobile. 42” haut. Va sur
coffre, pas de irous à
percer. Avec câble 16°
et raccord. 21-975

Cour. 36.95

 

      

  
  
    

   

  
   

   

  

 

   
  

  

Cour. 99.95
chac.

. 19%
Poste SRG a

     Faible perte. Idéal pour
radio amateur et SRG.
Commande minimum: 25.
RG59/U, 75 ohms.
278 1327

RABAIS 80°

  

   

  
   

 

  
   

  

   

) 40 canaux TRC-190 &

A °

le câble coaxial

1 99 Portatif SRG a
4 canaux ..

Notre nouveau TRC-461 à 40 canaux SRG est A
doté d'une boucle d'accrochage de phase pour * Entree 3 watts et système Cour. 2/2.79

 

précision de fréquence (1/10 de l'erreur d’une d'augmentation de portée
synthétiseur ordinaire). Utilisation mobile facile et . pour grande pulssance 99
sûre grâce aux commandes sur le micro: inter- arche avec 8 piles “AA

  
    

rupteur/volume, réglage silencieux, voyant/sélect- Hournies) 10 piles  re-
eur canal a diodes, haut-parleur/micro. Ecréteur . ris es (non Pures! ;
et suppresseur en fonction contre parasites ristaux pour canal 14; PL-259. Pour connexions
d'allumage. Avec support et câbles. Aucun achetez les cristaux pour type UHF. À visser.

cristal à acheter. 12-1925 3 canaux de plus 21-185 278-205

POLITIQUE DE RADIO SHACK AU SUJET DES ARTICLES
ANNONCES

Bien que nous ayons pris toutes les mesures qui s "imposent pour pouvoir répondre à

la demande suscitée par cette publicité, nous ne pouvons garantir que l'un ou l'autre
des articles annoncés sera disponible juasqu'à la fin de cette promotion Les prix
mentionnés sont en vigueur à tout magasin Radio Shack et constituent un maximum
pour tous les Centres de vente autorisés [MARCHANDS*). Les MARCHANDS ne sont

1 BnSeemrt,ipeteovetowmleavwe sive (TRG) UNE DIVISION DE TANDY ELECTRONICS LIMITEDU
N JUILLET & EN AO

CA TOMBE PILE CHEZ RADIO SHACK
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FOURRE-TOUT QUESTIDIEN
 

 

 
LA MASCOTTE

C'est la mascotte de l'Omnium nord-américain
des tambours et clairons qui a pris la vedette, en fin
de semaine, à Jonquière. Mascotte également de
l'Offensive Lions, de Jonquière, qui a remporté
tous les honneurs, ce chien en peluche a attiré la
chance aux Jonquiérois.

SUPPORTERS VIOLENTS

Un supporter a été condamné à trois mois de
prison et 20 autres condamnés à de fortes amen-
des parsuite des violences qui ont entouré le dé-
but de la saison de football, en fin de semaine, en
Grande-Bretagne. Une véritable bataille rangée a
opposé les partisans de Manchester United à ceux
de Chelsea à leur arrivée à la gare de Birmingham,
plusieurs heures avant le coup d'envoi des mat-
ches. Des violences similaires se sont également
produites dans plusieurs autres villes britanni-
queset le tribunal de Hull a notamment imposé des
amendes de 100 livres ($170) à dix supporters arrê-

tés en flagrant délit.

NER

TOUT UN CHAMPION

Me Serge Simard, de Jonquiére, aimerait bien
faire partie de l'équipe canadienne de canoë-
kayak, mais mon grand-père, il a des
“croutes a manger”. Il est excellent, semble-t-il,
mais lorsque le canoë n'est pas à l’eau.|| donneici
une démonstration de son savoir-faire. en
somme, il excelle plutôt dans ce sport, comme
vice-président du comité organisateur des compé-
titions internationales. |! l'a d’ailleurs prouvé en fin
de semaine dernière.

AUJOURD'HUI
 
 

 

   
 

Quelque 300,000 Laotiens se réunissaient a
Vientiane ily adeux ans aujourd'hui. le23 aot 1975,
pour célébrer la victoire du Pathet Lao et accueillir
les cadres du gouvernement populaire. La province
de Vientiane avait été la dernière àtomberaux mains
des forces pro-communistes. Le premier ministre
neutraliste Souvanna Phouma devait déclarer le
lendemain que la coalition gouvernementale n'était
pas remise en question par l’évolution de la situation
militaire.

1971 -- Les Etats-Unis, la Grande-Bretagne, la
Franceet l'Union soviétique s'entendent sur un pro-
jet d'accord concernant l'avenir de Berlin-Ouest.

1967 -- La France annonce un accroissement de

son aide culturelle et technique au Québec, afin
d'aider cette province à préserver son héritage fran-

ais.
s 1944 -- Les Alliés libèrent Marseille.

1940 -- Des raids de nuit sur Londres marquent
le début du "blitz" aérien allemand contre la
Grande-Bretagne. .

1926 -- Rudolph Valentino meurt à l'âge de 31
ans.

1914 -- Victoire des Russes sur les Allemands à
Frankenau (Prusse orientale). Le Japon déclare la
guerre à l'Allemagne.

1839 -- Les Anglais, en guerre avec la Chine,
occupent Hong Kong.

1775 — Le roi George lll annonce que les colo-
nies américaines sont en rébellion ouverte contre la
couronne britannique.

1711 -- Uneflotte anglaise partie attaquer Qué-
bec est partiellement détruite par une tempête dans
le golfe du Saint-Laurent.

1500 -- Accusé, à Haïti, d'avoir maltraité des
indigènes, Christophe Colomb est arrêté et son ren-
voi en Espagne est ordonné.

lis sont nés un 23 août: François Hotman, sieur

de Villiers Saint-Paul, jurisconsulte français (1514-
1590); Louis XVI, roi de France (1754-1793): Georges
Cuvier, zoologiste et paléontologiste français   (1769-1832); Jean-P. Jolivet, député provincial de

\silae (1941).

HISTOIRE DE SUBVENTIONS

Des erreurs se sont glissées dansl'article de
l'édition de samediintitulé: “Brassard réagit aux
propos de Louis-Ovide Bouchard”. Dans le qua-
trième paragraphe, il aurait fallu lire: “M. Plourde,
pour sa part, s’en est pris au gouvernement pour
n'avoir accordé qu'une subvention de $300 au
Festival de la gourgane, alors qu’il a consenti
$10,000 au Festival aéronautique d’Alma, à sa
première année d'expérience.’

D'autre part, les
subventions de $18,000 et de $3,000, accordées à
Mistassini et à trois petites municipalités de Lac-
Saint-Jean-Ouest l’ont été pour la voirie munici-
pale, et non pour le tourisme.

PIQURE MORTELLE

Une femme de 42 ans, Mme Panayota Papa-
nastasiou, est morte cinq minutes après avoir été
piquéeà la tête par une abeille. Selon la police “sa
tête a immédiatement doublé de volume".

La vic-
time a été piquée alors qu'elle déjeunait dans son
jardin avec son mari et ses trois filles.

CHOLERA EN BAISSE

Le nombre de cas de choléra enregistrésdans
le monde,l’année dernière,a étéle pius bas depuis
cinq ans, selon l’Organisation de la santé (OMS).

Elle précise qu’en 1976, 26 pays ont signalé au
total 66,804 cas. En 1971, 36 pays avaient signalé
155,555 cas.

  

 

100,000e SPECTATEUR

Cette fillette, Fabienne Lavoie, de Jonquière,
était le 100,000e spectateur à assister au Festival
des tambourset clairons de Jonquière, qui en était,
cette semaine, à leur quatrième année.

/ Le prési-
dent du festival, M. Yvon Dubé, n'a pas manqué de
causer un momentavec cette jolie fillette qui a reçu
plusieurs présents.

QU’EST-CE QUI EST PORTABLE?

Saisi de nombreuses plaintes d’usagers qui
estiment que certains objets dits portables exigent
une force herculéenne - comme des postes de
télévision, par exemple -- le Bureau américain des
poids et mesures tente de définir ce qui est porta-
ble.

A cet effet, une soixantaine d'employés du
bureau, des deux sexes, tous volontaires, passent
une partie de leur temps de travail à porter des
paquets de diverses tailles et de divers poids. Le
critère qui semble devoir être retenu est qu’on ne
pourra qualifier de portable que ce qui peut être
transporté par une personne seule sur une dis-
tance d’une centaine de mètres, avec ouverture de
deux portes et montée d'un étage, ‘‘sans fatigue
excessive” et sans l'utilisation d’accessoires,
comme un diable ou une brouette. Pour les hom-
mesquiont participé à l’expérience, le poids ma-
ximum semble étre de 20 kilos et, pour les femmes,
de 14 kg.

Quatre-vingt-dix pour cent des “co-
bayes” ont estimé qu'un objet d’une dizaine de
kilos peut être porté sansdifficulté. Le poids ayant
été déterminé, les ‘cobayes’ vont maintenant
avoir à se prononcer sur la taille des objets.

 
Le quai Maltais, à Pointe-à-l'llet (en face de

Saint-Fulgence), recevait, en fin de semaine, un
premier navire, ie "Texaco Brave'', qui a déversé sa
cargaison de quelque 67,000 barils (2,350,000 gal-
lons) d'huile à chauffage dans le pipe-line.
Commandéparle capitaine Spinelli, le navire, qui
venait de Montréal, a fait son entrée au quai Maltais
à 7h00 du matin. Bien que ce premier accostageait
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ENORMES PERTES

M. Al La Porter, président de la firme qui as-
sure la location et la vente des machines distribu-
trices de boules de gomme,affirme quela décision
du gouvernement du Canada de ‘‘rapetisser”’la
pièce de monnaie d’un cent pourrait entraîner des
déboursés de plus de $100,000 à son entreprise.
Quelque 5,000 machines du genre devront être
modifiées pour recevoir la nouvelle pièce de mon-
naie. (Téléphoto PC).

UNE FEMME DANSLE DESERT

Une jeune Anglaise, Miss Robin Davidson, 28
ans, a entrepris seule -- avec quatre chameaux et
un petit chien -- la traversée du terrible désert Gib-
son, dans le cendre de l'Australie, soit à peu près
13,000 kilomètres de pistes. Elle est attendue à
Wiluna, au nord-est de Perth,à la fin de la semaine
prochaine. Elle monte l’un des chameaux et les
autres portent ses vivres. Miss Robin Davidson a
quitté Alice Springs il y a deux mois environ.

 
LA CONVERSION SE POURSUIT

C'est maintenant au tour de la compagnie
Ford de convertir en partie ses voitures au sys-
tème métrique. Tous les modèles Ford et Mercury,
voitures et camionslégers, édition de 1978, seront
en effet équipés d'indicateurs de vitesse en gra-
duation métrique, ou km/h. Un tableau secondaire
sur le même cadran révélera en mêmetempsles
milles ou mph.De plus, les odomètres des autoset
camions Ford enregistrerontles kilomètres au lieu
des milles. Enfin, la même compagnie offre des
ensembles de conversion métrique (voir la photo
ci-haut) faciles à installer pour ceux et celles qui
possèdent des autos construites depuis 1970.

0NA =

QUAI MALTAIS

été assez long, le déchargement de la cargaison
s'est déroulé normalement de sorte quele navire,
qui jauge 10,000 tonries de capacité totale et dont
les dimensions sont de 431 pieds de longueursur
65 de largeur, devait lever l'ancre au cours de la
soirée. Rappelons, d'autre part, que c'est le pre-
mier septembre que l'ouverture officielle du quai
Maltais doit avoir lieu.

 

POMMESDE TERRE

À cause des pluies abondantes du temps des
- Semences, la récolte des pommes de terre sera
moins bonne que l'an dernier, au Nouveau-
Brunswick et dans l'lle-du-Prince-Edouard. Au
Nouveau-Brunswick, selon l’agronome Frank
Boyer, elle sera de 10 à 20 pour cent inférieure à
celle de 1976, qui fut une année moyenne. Dans
I'lle-du-Prince-Edouard, selon le chroniqueur
Harry Fraser, elle sera de 20 pour cent inférieure à
celle de 1976, qui fut une année excellente. Comme
on prévoit de bonnes récoltes ailleurs au Canada et
dans d'autres pays, il est possible queles prix bais-
sent, ce qui n'aiderait pas la mauvaise situation
financière des producteurs de pommes de terre
des Maritimes.

COMITE DE BIEN-ETRE

La Société canadienne du cancer du secteur
d'Arvida annonce que Mme Béatrice Harvey a été
nommée présidente du comité du bien-être, en
remplacement de Mme Arthur Robin (Jeannine)
qui quitte la région. (

 ia

ON A DEJA VU MIEUX

C'est un fait que le cirque extérieur n'était pas
à la hauteur lors de la 57e Exposition agricole,
industrielle et commerciale de Chicoutimi. Il n'y
avait pas suffisamment de jeux mécaniques,et cer-
tains des manègessur les terrains de l'Expo étaient
dans un piteux état. On aurait dit d’authentiques
antiquités. II fallait voir ce garçon d’une dizaine
d'années qui a dû se débrouiller avec de vieux
bouts de bois pour ‘réparer’ le système motorisé
du manège des chaloupes. Bref, les montagnes
“russes” dont a parlé le maire Henri Girard pour
l'an prochain, devront être drôlement hautes, pour
raviver l'intérêt des gens de la région envers l'as-
pect distrayant de l'exposition annuelle.

9
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GRAND VAINQUEUR

C'est M. Dieudonné Turcotte quia été le grand
vainqueur dans la classe Ayrshire, en fin de se-
maine,à l’Exposition agricole de Chicoutimi,oùil
a effectivement été le gagnant sur toute la ligne,
dans le domaine des têtes de bétail. Il reçoit ici le
trophée Purina.

VOS DROITS
travail-enfant
Selon la loi, personne ne peut employer un
enfant durant les heures de classe des écoles
publiques avant la fin de l'année scolaire au
cours de laquelle cet enfant a atteint l'âge de
15 ans. Jusqu'à cet âge, l'enfant est obligé de
recevoir un enseignement reconnu parla loi.
De plus, la loi des établissements industriels et
commerciaux prescrit que l'âge des jeunes em-
ployés, garçons ou filles, ne doit pas être moin-
dre de 16 ans.

Exceptionnellement, un employeur peut em-
baucher un jeune d'au moins 15 ans avec la
permission du ministère du travail du Québec.
Cependant les camelots, c'est-à-dire les jeunes
qui distribuent les journaux, ne sont pas sou-
mis à cette règle.
Vous pouvez obtenir gratuitement Ja brochure expliquant
la loi de l'aide juridique et celle contenant les textes de
« LA MINUTE JURIDIQUE» en écrivant au:
Service de I'information,
Commission des Services Juridiques,
2 Complexe Desjardins,
Tour de I'Est #1404, C.P. 123
Montréal. -

NG.avec la Commission des servicesJ

 
 

 

  

 
 



 
 

Métabetchouan présente un

nouveau projet d'édifice
METABETCHOUAN — Le

projet municipal d'un nou-
vel édifice public refait sur-
face à Métabetchouan, où
une consultation populaire
a lieu aujourd'hui et de-
main sur la question.

Après une première ten-
tative’ infructueuse, le
conseil municipal a en effet
décidé de présenterle pro-
jet modifié aux contribua-
bles. C'est donc au-
jourd'hui et demain que
ceux qui sont contre le pro-
jet doivent manifester leur
opposition, et si leur nom-
bre est suffisant, un deu-
xième référendum sera or-
ganise.
La première fois, le projet

initial comportait des dé-
boursés de près de
$800,000 et 159 propriétai-
res s'étaient opposés à son
adoption. Lors du réfé-
rendu, tenu le 8 août, une
faible majorité, en nombre
et en évaluation, avait per-

Plus d'élèves

que prévu à

la CSLSJ
ALMA — La clientèle de

la Commission scolaire ré-
gionale du Lac-Saint-Jean
sera plus nombreuse que
prévu, tellement que des
travaux devront être effec-

tués dans la partie haute
des gymnases du pavillon

- Wilbrod-Dufour pour y

aménager des salles de
classes additionnelles,
temporairement. Cette si-
tuation s'explique parle fait
qu'on adécidé le printemps
dernier de fermer l'école
Marguerite-Bourgeoys, qui
pourrait devenir le site d'un

éventuel palais de justice,
commeonle sait déjà. Mal-
gré cette fermeture, on pré-
voyait avoir suffisamment
d'espace pour accueillir
tout le monde. On n'avait
pas prévu le nombre de re-
tours en classe après le
temps de ‘’drop-out’. La
la différence de 300 élèves
entre les prévisions et la
réalité serait attribuable en
grande partie à ce dernier
facteur.
Evidemment, on écono-

misera les coûts d'entretien
et de location de l’école
Marguerite - Bourgeoys,
mais voila que ces aména-
gements de nouveaux lo-
caux de classes nécessi-
tent des déboursés d'envi-
ron $200,000. Cette dé-
pense sera financée ou
bien par le ministère de
l'Education après les dé-
marches à venir, ou bien

par les contribuables à
même le budget de la
commission scolaire. Cette

dernière possibilité a d'ail-
leurs provoqué une discus-
sion assez longuesur l’op-
portunité de ces travaux,
lors de la récente réunion
du conseil des commissai-
res. C'est finalement par un
vote de 14 contre 11 que le
projet a été accepté.

L'avantage, a-t-on expli-

qué à la CSR, c’est que ces
travaux permettront d'utili-
ser cet espace pour des pla-
teaux d'éducation physi-
que comme les plans le
prévoient, aussitôt la situa-
tion redevenue normale.

A Roberval

Le règlement

694 passe
ROBERVAL — Aucun

contribuable de la munici-
palité de Roberval ne s'est
opposé au règlement
d'emprunt 694 au montant
de $521,600, lequel sera af-
fecté au développement
domiciliaire.
Une partie de cette

somme servira a la mise en
place de l'infrastructure de
26 terrains qui prolonge-
ront la rue Boivin jusqu'à la
rue Roberval, en passant à
la limite du parc des mai-
sons mobiles, situé près de
la voirie. Dans plusieurs
cas, on attendait ce règle-
ment d'emprunt depuis
trois ans et à plusieurs
séances municipales, il y
avait toujours un, deux,
parfois une délégation de
ces personnes qui talon-
naient les dirigeants muni-
cipaux. i
“ De plus, le quartier des
maisons mobiles près de la
cité étudiante sera asphal-
tée et l'on posera les lam-
padaires. Dans ce cas
aussi, on attendait depuis
quelques années. Enfin, un
règlement d'emprunt qui
amènera le sourire chez
nombre de citoyens. et

aussi, chez les membres du
conseil municipal.

mis aux opposants de
triompher. Deux jours plus
tard, le conseil recevait un
avis de motion pourla pré-
sentation d'un nouveau rè-
glement d'emprunt.

Le 15 août, le conseil
adoptait à l'unanimité un
nouveau règlement, stipu-

lant, celui-là, que la muni-
cipalité emprunte environ
$758,000 pour la construc-
tion d'un nouvel hôtel de
ville. Le projet est le même
que la première fois, mais
on lui a enlevé les aména-
gementsextérieurs prévus.

Une nécessité

Deux fois adopté à
l'unanimité par le conseil,
ce projet est considéré par
les membres de ce dernier

commeprioritaire. Présen-
tement éparpillés dans plu-
sieurs endroits de la.ville,
les services municipaux y

seraient regroupés. On y re-
trouverait les locaux de po-
lice, de protection contre

les incendies, le bureau de
l'Office municipal d'habita-
tion, celui de l'inspecteur
en bâtiment. Les bureaux
administratifs de la ville y
seraient aménagés, de
même que la salle du
conseil, la salle des comités
municipaux et une salle po-
lyvalente.

Evidemment, le conseil

souhaite que le nombre des
opposants aura diminué
lors de la compilation des
résultats demain soir. Et on
espère ainsi ne pas avoir à
tenir un autre référendum,
qui n'avait suscité que' la
participation de quelque
50% des intéressés.

Le règlement comporte
une taxe spéciale d'environ
$0.50 du $100 d'évaluation,
basée sur l’évaluation de
1977.

 

‘a St-Ambroise
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Deux municipalités sur quatre
s'opposent au projet d’arena
SAINT-AMBROISE — La majorité desci-

toyens de Saint-Ambroise, de Bégin, de
Saint-Charles-Borromée et de Shipshaw se
déclarent favorables à la construction d'un
arena ou édifice polyvalent de secteur. C'est
ce qui ressort d'une enquête élaborée, effec-
tuée par quatre étudiants dans les cadres du
programme Jeunesse Canada au Travail.

Pendant plus de deux mois, les recher-
chistes ont visité 1,250 familles des quatre
municipalités, enexpliquant à ces citoyensla
nature et les objectifs du projet, ies implica-
tions monétaires de l'entreprise, l'impact au
niveau fiscal, etc. Suite à leur présentation,
les gens ont dit favoriser la construction du

centre intercommunautaire polyvalent dans
les proportions suivantes: 67 pour cent à
Shipwhaw; 63 pour cent à Saint-Ambroise;
49 pour cent à Bégin et 47 pour cent à Saint-

Enares-Borromée

Par ailleurs, on a observé que piusieurs
contribuables des quatre municipalités rura-
les étaient encore indécis face à cette réalisa-
tion. L'enquête a coûté $7,000 environ et fut
entièrement défrayée par Ottawa.

Souscription et référendum

La population préconise ainsi la réalisa-

tion de cet édifice, mais les municipalités
sont financièrement incapables de supporter
sueles cette obligation évaluée à $696,500,
suivant la proposition la plus modique d'un
bâtisseur, laquelle demeure valide jusqu'au
30 août.

D'autant plus que deux conseils munici-

paux, ceux de Bégin et de Saint-Charles, ont
déjà fait savoir qu’ils ne contribueraient pas à
la matérialisation de ce projet.

Se révélant satisfait des résultats positifs
de l'enquête, M. Marcel Claveau, de Saint-

Ambroise président du comité de l'arena de
secteur, rapelle que les démarches se conti-
nuent auprès des gouvernements supe-
rieurs, afin de les amener a souscrire, leur
quote-part étant indispensable pour la réati-
sation du projet.

Quand l'apport des gouvernements pro-
vincial et fédéral sera déterminé, le comité
conviera alors les municipalités intéressées
à déclencherle processus qui conduira aux
travaux de construction. Ce qui implique, en-
tre autres, la tenue d'un référendum.

Entre-temps, le comité désire entre-
prendre une campagne de souscription po-
pulaire, laquelle permettrait de recueillir en-
tre $50,000 et $5100.000. Finalementia cons-
truction de l'édifice intercommunautaire, le-
quel abriterait une patinoire avec glace arti-
ficielle, pourrait commencer au cours de l'hi-
ver   
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Au soleil du midi
Festival Chariie Chaplin
Sur des roulettes
Téléjournal
Reflets d'un pays

Cinéma
“La belle des Îles‘
Animagerie

Picotine

L'odyssée sous-marine

de l'équipe Cousteau
Au til de l'actualité
Bagatelle
La p'tite semaine
Marcus Welby
Retro Spec

Papa a raison
Rue des Pignons

Consommateurs avertis
Téléjournal national,

international et provincial

Nouvelles du sport

Ainsi va la vie

23.51 Cinéma
“Les caïds”

CKRS-TV
MARDI 23 AOÛT MERCREDI, 24 AOÛT

10.00 Au 10.00 Minute Moumoute
10.95 Todardin de Pierrot 10.15 Tribulle
10.30 Conseil-express 10.30 Consell-express
11.00 Les trouvailles de 11.00 Les trouvailles

Clémence de Clémence
11.30 La grande aventure 11.30 Monsieur Tang

12.00 Au soleil du midi
12.30 Les faucheurs de margue-

rite
13.00 Sur des roulettes
13.31 Teléjournal
13.38 Retlets d'un pays
14.31 Le temps de vivre

16.00 Animagerie
16.30 La fricassée
17.00 Vivre et survivre
18.00 Aufil de l'actualité
18.20 Bagatelle
18.30 Boney
19.30 Jeux du Québec
20.30 À communiquer

21.31 Basebali
“Toronto a Seattle”

00.00 Téléjournal national,
international et provincial

00.19 Nouvelles du sport
00.30 Roxane Carlisle

HORAIRE EN CAS
DE PLUIE

21.31 A communiquer

CJPM-TV
MERCREDI, 24 AOÛTMARDI, 23 AOÛT

Les dessins animés
A votre service

Les nouvelles du midi
Y a du soleil
Une heure avec vous

Supercar

"Dragon de Ho Keng"
La famille Stone

“Lettre d'amour”
17.00 Les Tannants

18.00 Parle parle jase jase
19.00 Studio Six

Chère Isabelle
Le jeu en vaut
la chandelle

L'union fait la farce

11.45
12.00
12.45
13.00
15.00
16.00
16.30

17.00
18.00
19.00
19.30

22.00

A la canadienne 22.30
Hawaii 5-0 23.00
Les nouvelles TVA 23.10
Dernière édition
Fin de soirée
“En suivant mon coeur”

CBJET
MARDI, LE 23 AOÛT 1977

The Friendiy Giant
Mon Ami
Mr. Dressup

Sesame Street
Summer ‘77

CBC News
Platform

Ali in the Family (Repeat)
The Edge of Night

Take 30
Celebrity Cooks
It's your Choice
Pencil Box

New Faces - New Sounds
Room 222

The City at Six
In the Public Eye

Two's Company
The Wolfman Jack Show

Les dessins animés
A votre service
Les nouvelles du midi
Y a du soleil
Une heure avec vous
Le roi de la jungle
La famille Stone
“Commentvit l’autre
moitié"
Les Tannants
Parle parle jase Jase
Studio Six
Un monde fou
“Un monde fou fou”
Les Protecteurs
“Le témoin”
Les nouvelles TVA
Dernière édition
Fin de soirée
“Edith”

MERCREDI, LE 24 AOÛT 1977
10.00
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10.30
11.00
12.00
12.55
13.00
14.00
14.30
15.00
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16.00
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17.00
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18.00
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19.00
19.30

The Friendly Giant
Mon Ami
Mr. Dressup

Sesame Street
Summer '77
CBC News
Platform

All in the Family

The Edge of Night
30 from Edmonton
Celebrity Cooks

it's your Choice

Zoom the White Dolphin
The Tomorrow People

Room 222
The City at Six
Writing in Quebec
Get Smart
This Week in Baseball

T.B.A. 20.00 Movie
CFL Football 21.30 Major League Baseball
The National 00.30 The National
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MARDI, 23 AQUT 1977
Cartes, petites annonces

Documentaires récents
A communiquer

Cartes, petites annonces

Les écrivains de chez nous
Cartes, petites annonces

21.00 Conseil de ville

CANAL 8

MARDI, LE 23 AOUT 1977
13.00
13.30

13.45

14.00

14.30

15.00

15.30

19.30
20.00
20.30

21.00

21.30

Omer Pachat - L'évasion
La chasse-galerie - Louis
Cyr
Les touche-à-tout - Psy-
chologie des plantes en
général
Ce coin de pays - Nord-
ouest

Dossier Afrique - Nos an-
cêtres les bédouins
Dansla tête des hommes-
L'option
A la mesure de la terre -
Les expositions

Paul et Virginie
Allez hop! - Canotage
Honni soit qui mal y man-
ge - Boustifaille au soleil

Déjà demain - :es déplace-
ments:

20ième siècle
Dix enfants au soleil -
Long cheminement du
langage
Prête-moi ta plume - La
fèlure

3

22.00

CBP TV
«ANAL 3

MARDI, 23 AOÛT 1977
10.00 Au Jardin de Pierrot

Topino

Conseil-express

Les trouvailles de
Clémence

11.30 La grande aventure

Francis au paradis
perdu

Festival Charlie Chaplin
Sur des roulettes
Téléjournal

Reflets d'un pays

14.30 Cinéma:
“Quand le rite
etait roi”

Animagerie

Picotine
L'odyssée sous-marine de

l'équipe Cousteau

Ce soir,
Information régionale,

MERCREDI, 24 AOÛT 1977
10.00
10.15
10.30
11.00

11.30
12.00
12.30

13.00
13.30
13.35
14.30
16.00
16.30
17.00
18.00
18.15

18.30
19.00

locale et sportive 18.30

Propos et confidences 20.30

Walt Disney 21,30
Rétro-Spec
Chère Isabelle 00.00

Rue des Pignons 00.30
Consommateurs avertis
Téléjournal

Hawall 5-0
Cinéma:
“Les caïds”

WEZF Tv
CANAL 7

MARDI, 23 AOÛT 1977
7.00 Good Morning America
9.00 PTL Club

11.00 Happy Days
11.30 Family Feud

12.00 The Better Sex
12.30 Ryan's Hope
13.00 All my Children

14.00 $20,000 Pyramid
14.30 One LHe to Live
15.15 General Hospital

16.00 The Edge of Night
16.30 The Merv Griffin

Show
18.00 ABC News
19.00 Star Trek
20.00 Happy Days
20.30 Laverne & Shirley
21.00 ABC Summer Movie
23.00 Mary Hartman, Mary

Hartman

23.30 Tuesday Movle of
the Week

Minute Moumoute
Tribulle
Consell-express
Les trouvallles de
Clémence
Monsieur Tang

Le monde en liberté
Les faucheurs de
marguerlites
Sur des roulettes

Téléjournal
Reflets d'un pays

Le temps de vivre
Animagerie
La fricassée

Vivre et survivre
Ce soir
Information régionale,

locale et sportive
Propos et confidences

La p'tite semaine

Jeux du Québec
A communiquer

Baseball
“Toronto vs Seattle”
Téléjournal
Roxanne Carlisle

MERCREDI, 24 AOÛT 1977
7.00 Good Morning America
9.00 PTL Club

11.00
11.30
12.00
13.00
14.00
14.30
15.15
16.00
16.30

18.00
18.30
19.00
20.00
20.30

23.00

23.30

Happy Days
Family Feud
The Better Sex
All my Children
$20,000 Pyramid
One Life to Live
General Hospital
The Edge of Night
The Merv Griffin
Show
ABC News
Green Acres
Star Trek
Wild Kingdom

Baseball
‘Red Sox va Milwaukee’
Mary Hartman, Mary
Hartman
The Rookles/Mystery
of the Week
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ARTS ET SPECTACLES

 

ylvie Vartan a failli abandonner
Elle avait déja vu les grands as

des rodéos texans dompter des che-
vaux presque sauvages dans des
arénes survoltées.

Elle avait déja vu les célébres
cavaliers afghans rivaliser d'audace
dans leurs épreuves où les proues-
ses sont poussées aux limites de
l’humain.

Elle avait déjà vu les Cosaques
du Don, la cavalerie yougoslave et
les guerriers berbèrens lancés dans
des fantasias enthousiasmantes.

Enfin, au cours de ses séjours à
Hollywood, elle avait vu à l'oeuvre
les meilleurs cascadeurs du monde,
des risque-tout qui doublent John
Wayne ou Steve McQueen dans tous
les western.

Ses voyages aux quatre coins
du monde avaient permis à Sylvie
Vartan d'admirer le spectacle de
tout ce que peuventfaire un homme
et un cheval. Mais, aussi incroyable
que cela puisse paraître, elle n'était
jamais allée aux courses. Elle ne
connaissait Longchamp, Auteuil ou
Saint-Cloud que par la télévision et
les commentaires passionnés de
Léon Zitronne. Sa culture hippique
se bornait aux noms de quelques
chevaux qui, eux aussi, très souvent,
étaient des stars de leur spécialité.

Elle admirait les jockeys parce
que, comme les chanteurs, ils n'ont
que quelques minutes pour gagner.

Sa première sortie
parisienne

Chaquefois que quelqu'un vou-
lait l'accompagner aux courses pour
qu'elle fasse enfin la connaissance
de cet univers, un voyage, un gala ou
un enregistrement l'empêchaient de

mettre le projet à exécution. Mais
elle ne résista pas à une invitation au
Prix de Diane de Revion et ce fut
même sa première sortie parisienne
dès son retour des Etats-Unis.
L'hippodrome de Chantilly, sa piste
qui passe devant le château et la
verdure où s'attarde le souvenir des
grandes robes de l'impératrice Eu-
génie, offraient le cadre idéal pour
une initiation aux secrets des cour-
ses. Sylvie avait le meilleur des gui-
des, Maurice Bernardin, des R.T.L.,
qui, pendant tout l'après-midi, mêla
les anecdotes et les précisions tech-
niques et fit de Sylvie Vartan une
turfiste de bon niveau. Il reconnut
d'ailleurs que son élève avait des
dispositions.

Le Prix de Diane porte le nom de
la déesse de l'Antiquité, reine des
bois et de la nature, dont tous les
lycéens savent qu'elle était belle,
blonde et avait de longues jambes.|!
était donc tout naturel que Sylvie
Vartan remette la coupe au grand

vainqueur de l'épreuve. Sous des
applaudissements comme on n'en
avait jamais entendus à Chantilly, les
milliers de spectateurs rendirent si-
multanément hommageà Sylvie et à
Yves Saint-Martin.

Le soir où elle a
failli abandonner.

Cette échappée vers l'herbe
verte émaillée par les casques multi-
colores des jockeys aura servi de va-
cances à Sylvie. Même si en face de
chacun des jours qui viennentil y a
des noms de lieux touristiques, ce
sont des villes dans lesquelles elle
chantera pendant sa grande tournée
d'été.

Centvilles la réclamaient mais

 
 

FILMS A LA TELEVISION
 

 

Les cotes vont de (1), chef-
d'oeuvre, à (7), minable. À, signifie pour

adolescents et E, pour enfants.

CHICOUTIMI — CJPM-TV

MARDI: 23h00

“EN SUIVANT MON COEUR”(Fol-
low the Boys) (6) — E.-U. 1962. Comédie

de R. Thorpe avec Connie Francis, Russ
Tamblyn et Richard Long. — Les aventu-
res de femmes ou fiancées de marins

américains sur la Côte d'Azur. — Scéna-
rio banal et artificiel. Mise en scène
quelconque. Interprètes laissés à eux-
mêmes.

JONQUIERE — CKRS-TV

MARDI: 14h30

“LA BELLE DES ILES” (Tiara Tahiti)

(5) — G.-B. 1962. Drame de T. Kotcheff
avec John Mills, James Mason et Ro-

senda Menteros. — Un ex-officier re-
trouve à Tahiti un ancien collègue qu'il a

fait dégrader. — Situation forcéeet arti-
ficielle. Manque de consistance. Belles
images. Bonsinterprètes.

MARDI: 00h00

“LES CAIDS"”(5) — Fr. 1972. Drame
policier de R. Enrico avec Serge Reg-
giani, Juliet Berto et Patrick Bouchitey.
— Deux cascadeurs et un jeune meur-
trier d'occasion participent à un hold-up
et sont poursuivis par la police. — Mise
en scène alerte et mouvementée. Per-
sonnagesartificiels. Prouesses specta-
culaires des cascadeurs. Jeu sobre de S.
Reggiani.

RIMOUSKI
MARDI: 14h30

“QUAND LE RIRE ETAIT ROI”
(When Comedy was King) (3) — E.-U.
1960. Film de montage de R. Yougson
avec Buster Keaton, Stan Laurel, Oliver
Hardy et autres. — Montage composé
d'extraits de comédies de l'époque du
muet. — À la fois documentaire et film

comique. Ensemble hilarant. Narration
et musique très à point. — E.

 
 

CINEMA
 

 

ALMA vement: ‘La mariée san- DOLBEAU
glante’ - Unefille pour le

Alma diable’. Orphéon

Du 19 au 25 août inclusi- Du 19 au 25 août inclusi-
vement: ‘L'inspecteur ne Impérial vement: ’'L'archisexe  -
renonce jamais’ - ‘Deux “Quand l'amour est sen-
grandes gueules”. sualité"".

Du 19 au 25 août inclusi-
vement: ‘Les jouisseuses”

Canadien

Du 19 au 25 août inclusi- ami’.

“Jeanne et Paul” - “Bel Météor

Du 19 au 25 août inclusi-

vement: ‘Black Emma- vement: ‘Opération cein-
PU is d | ture noire” - ‘Rolling Sto-nuele Descrisdansia PLACE DUROYAUME nes

, . Cinéma1 JONQUIERE
Ciné-parc Jeannois

Du 19 au 25 août inclusi- Du 19 au 25 août inclusi- Bellevue
vement: La montagne en-
sorceliée'' - Le fantôme de

vement: Amour interdit” -
“Lady Chatterley” vement: "Sinbad et l'oeil du

 

elle ne pouvait pas faire plaisir a tout
le monde. Chaquesoir, la plupart du
temps sous les étoiles du ciel d'été,
elle affrontera ces publics inconnus
mais qui ne l'effraient plus commeil
y a quelques années quand elle dé-
butait.

Sur le calendrier, un nom et une
date sont cerclés de rouge: c'est là
qu'un soir de juin, il y a déjà
longtemps, elle faillit tout aban-
donner mais choisit de se battre
pour vaincre. Ce soir-là, les specta-
teurs avaient fait un accueil ‘très sé-
vere’ a cette chanteuse qui venaitde
débuter.

Toute jeune, toute fréle, Sylvie
avait refoulé ses larmes et serré les
poings. Au lieu de s'enfuir, elle
chanta commesi rien ne se passait

autour d'elle et finit par forcer l'ad-
miration des plus reticents. Elle sor-
tit sous les acclamations. La grande
Sylvie Vartan venait de naître.

Un sommet inondé
de lumière

Après cette épreuve du feu, Syl-
vie était prête à affronter toutes les
difficultés de ce métier impitoyable;
il ne lui en manqua pas et elle les

 
surmonta toujours. Au bout de ces
années l'attendait la consécration:
son show dans la plus grande salle
de Paris. Car il faut savoir que la
scène géante du Palais des Congrès
et ses trois mille huit cents fauteuils
n'ont pas été, il y a deux ans, une
simple péripétie dans la carrière de
Sylvie.

Il s'agissait plus que de cela:
d'un aboutissement, d'un sommet
inondé de lumière comme on en dé-
couvre après une escalade. Comme
elle veut retrouver ce bonheur qui
est le privilège des artistes comblés,
elle a décidé de retourner au Palais
des Congrès. Dans un show entiè-
rement renouvelé, son nom sera à
l'affiche à partir du 7 octobre. Elle s’y
prépare déjà, les robes ontété faites
aux USA, 'as chansons sont écrites,
les musiques composées,les ballets
réglés. Quelques semaines de répé-
tition mettront tout en place et le ri-
deau se lèvera…

Chaque soir de cet été, Sylvie
imaginera ce que sera ce soir d'au-
tomne. Tous les soleils de toutes les
Méditerranée brilleront moins fort
quecette date inscrite en lettres ar-
dentes dansle secret de son attente.
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Du 19 au 25 août inclusi-    

barbe noire” ; tigre” - Les baroudeurs”.
Cinéma 2

CHICOUTIMI Du 19 au 25 août inclusi- Centre

vement: ‘Salut les cou- Du 19 au 25 août inclusi-
Capitol _ sins” - “Filles de show- yement: “Une fille pour le

Du 19 au25 août inclusi- business”. diable” - “La mariée san-
vement: ’Sinbad etl'oeil du glante”.
tigre” - ‘Les baroudeurs”. Cinéma 3

Du 19 au 25 août inclusi- Elysée
Cartier at inclusi vement: “Le dernier Na- Du 19 au 25 aoûtinclusi-

Du 19 au 25 août inclusi- bad”-"Brigadedutemps”.  vement: ‘Bel ami -

“Jeanne et Paul” - ‘Les
y jouisseuses’’.

MERCREDI, 24 AOUT 1977. 20h00. REPRISE JEUDI 13h30. LA BAIE
CINE-VACANCES. “Les deux amis silencieux”. Film pour
enfants et jeunes réalisé par Paul Fritz-Nemeth. Un homme
fait un accident d'automobile. un enfant est poursuivi: c'est Saguenay
le drame qui débute. Pour une question d'héritage, on veut . na j-
assassiner Vincent et ses deux entants. C'est icrqu entrent Du 19 au 25 aout inclusi

télésog en scène les deux merveilleux chiens Hobo et Londo.Avertis vement: ‘'L'Initiation’ -
du dangerparle fils miraculeusement sauvé de la noyade. les > "
deux chiens déjouent la surveillance des deux hommes et Deux femmes en or”.
emportent le bébé et son canard

NORMANDIN
392 RACINE EST

CHICOUTIMI PO Pour tous renseignements concernant l'abonnement à Le Foyer
TELESAG, veuillez communiquer au numéro suivant:

Disponibilité des services à Du A au2 aoutinolush
VHie de Chicoutimi et Ville de Jonquière. vement: nitiation  -

Deux femmes en or”.   
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soit trop tard.

Coup sur soup, deux députés péquistes, repré-
sentant des comtés ruraux à l'Assemblée nationale,
viennent de sonner l'alarme. ls pressent le gouver-
nement dontils font partie de donner un vigoureux
coup de barre et de sauverl’agriculture avant qu'il ne

“Il faut manger avant de travailler”, lance d'abord
le député d'Arthabaska, pour résumer sa pensée en
phrase-choc. Partisan de l'indépendance du Québec,
M. Jacques Baril ne veut pourtantpas que cet objectif
fasse oublier les préoccupations quotidiennes du

 

 

le bon pied”.

gouvernement, dit-il. 
GILLES LESAGE

(Tous droits reservés Le Quotidien et EdiMédia)

 

pain et du beurre. À son avis, il est plus urgent de
résoudre les problèmes agricoles que de guérir la
plaie du chômage.I! se dit prêt à dénoncer son gou-
vernement s'il n'accomplit pas de “grosses choses”
d'ici un an poursortir l’agriculture du guêpier. M. Baril
reconnait que les problèmes agricoles sont plus
complexes qu'il ne semble au profane etil exprime sa
confiance envers Ie ministre, M. Jean Garon, “partisur

M. Baril va toutefois plus loin en s’en prenantaux
fonctionnaires “encombrants et dépassés” qui dé-
tiennent trop de pouvoirs et entravent l’action du

Tout en appuyant fermementles propos de son
collègue d'Arthabaska, le député de Kamouraska, M.

Léonard Lévesque,les amplifie en plaçantles respon-
sabilités là où elles doivent être, soit au niveau minis-
tériel. ll rappelle que les directives viennent des minis-
tres, et non des fonctionnaires, et que le gouverne-
ment doit d'abord se donner une politique “qui res-
semble davantage à l'ensemble du Québec, qui ne se
limite pas aux grands centres urbains de Montréal et
de Québec, mais qui comprend aussi le territoire ru-
rai”.

Partisans avant tout du concretet de l’action, les
deux députés ruraux sont prêts à mettre leur siège en
jeu pour susciter des programmes de relance agri-
cole.

Le cri d'alarme de MM. Baril et Lévesque, auquel
LE SOLEIL à fait écho la semaine dernière, a eupeu de
retentissement, indice supplémentaire que la “colère
verte” ne fait pas le poids à tous les niveaux, y
compris dans les media non spécialisés, à côté du
débatlinguistique, de la réciprocité interprovinciale,
ou de la mort du Roi Elvis.

Eux-mêmes producteurs laitiers que l’on dit
prospères, les deux députés ne comptent pas parmi
les plus démunis de la classe agricole. À Québec,
depuis neuf mois, ils ne se sont pas comportés en
trouble-fête, bien au contraire, ils n'ont pas posé de
gestes d'éclat et n'ont pas participé au déluge verbal
et procédurier. Leur intervention mérite de faire un

rond un peu plus grand que celui d’un calilou dans
une mare.

Commedansles autres secteurs, le Parti québé-
cols a suscité d'immenses espoirs chez les agricut-
teurs. La relance de l’agriculture a mêmefait l'objet de
“mesures concrètes et réalistes pour régler les pro-
blèmes les plus urgents de notre société”, dans les
pavés publicitaires de la campagne électorale. Pour
redonner à l'agriculture québécoise la place qui lui
revient, le PQ formulait les “propositions sensées et
réalisables” suivantes: augmentation du budget du
ministère; extension du programme destabilisation
des revenus; création d’une Régie québécoise des

eux députés ruraux sonnentl’alarme’
grains de provende; contingentements de lait de
transformation aux niveaux de 1975; généralisation
de la consommation delait frais dans les écoles; en-
couragement à la relève; politique de zonage.

Soyons de bon compte. Cet ambitieux pro-
gramme ne se réalise pas en six mois, il y faut du
temps, de l'énergie et des ressources. Au surplus, un
certain nombre de choses sont en marche. Par exem-
ple, le budget du ministère a été haussé de quelque
$30 millions, les producteurs de pommesde terre et
de porcelets ont maintenant accès au programme
d'assurance-stabilisation des revenus, un budget de
$2 millions sera affecté à la distribution gratuite delait
dansles écoles, à compter du mois prochain. D’autre
part, le gouvernement se propose d'intervenir à l’au-
tomne pour protégerles terres arables contre la spé-
culation.

Pourtant, à la mi-juin, M. Garon a eu ‘l’honneur”

d'être le premier ministre du gouvernement Lévesque
à être ouvertement contesté par le milieu dans lequel
il oeuvre. Deux bonnes douzaines des principaux di-
rigeanis de l’Union des producteurs agricoles (UPA)
l'accusent alors de ne rien connaître aux problèmes
agricoles, de ne pas s'occuper de son ministère avec
efficacité et d'être incapable de donner suite aux
promesses électorales du PQ en matière agricole.

Le député-ministre de Lévis répond qu'on sous-
évalue le chemin parcouru depuis le 15 novembre,il
fait état de ses réalisations et de ses projets, évoque
les conclusions du Sommet économiqueet la tenue
d'états généraux du secteur agro-alimentaire d'ici au
printemps prochain, et il fait appel à la collaboration
de tous.

Au même moment, André Charbonneau, journa-
liste spécialisé en agriculture, publie dans La Terre de
chez nous un éditorial percutant dans lequel il écrit
que “les milieux agricoles souffrent présentement
d’une fâcheuse tendanceà l'irresponsabilité” et où il
conclut que “les vraies priorités de la centrale (UPA),

LE QUOTIDIEN, mardi 23 août 1977 — A 9

ce devrait être ce qui reste quand chacun a pris ses
responsabilités”.

“The smiling minister”, (c'est ainsi que l’on sur-
nommele jovial M. Garon), a fait diffuser ce texte qui
jetait du baume sur les plales ouvertes par des diri-
geants agricoles. La guerre n'était pas déclarée,il ne
s'agissait que d'une escarmouchesans gravité. Tout
rentrait dans l'ordre.

Pourtant, deux mois plus tard, deux députés pé-
quistes attachent le grelot. Bien sûr, ils le font avec
prudence et modération, mais leur ultimatum a peine
voilé n'en est que plus valable. À travers eux s'exprime
la déception de milliers de concitoyens qui ont

d'abord cru au bon et vrai gouvernement promis par
le PQ, qui s’est plutôt enferré dans un long et doulou-
reux débatlinguistique et dans de nébuleux accords
de réciprocité. Peut-être ont-ils voulu aussi faire sa-
voir au ministre que la solution de tous les problèmes
ne passe pas nécessairement par l'indépendance,
commeM. Garon a la fâcheuse propension à tenter de
le faire croire.

Chose certaine, en dépit des voeux ardents de
MM. René Lévesque et Garon, les doléances du milieu
agricole ne pèsent pas lourd dans la balance de l'opi-
nion publique. I! est vrai que ce milieu est sous-
représenté au gouvernement avec seulement quatre
députés sur 71 (les deux autres sont MM. Marcel Ga-
gnon, aviculteur, de Champlain, et Real Rancourt,
producteurlaitier, de Saint-François). Un peu perdus
parmi des intellectuels de tout acabit, ces députés
n’ont pas encore appris à montrer les dents et à élever
la voix à tout propos. Ca leur viendra probablement.

Entre-temps, M. Garon ferait bien de porter atten-
tion au cri d'alarme de ses collègues d'Arthabaska et
de Kamouraska. Sans se départir de sa faconde et de
sa bonhomie, qui amusent bien la galerie, le ministre
devra livrer la marchandise de fagon plus convain-
cante qu'il ne l'a fait à ce jour s'il veut conserver  
vembre. Sinon, gare à lui!
l'immense vague de confiance suscitée par le 15 "J

 

 
PLUMEUSE DE POULES — Cordelia Sheltgen, de Valor en Saskatchewan, tient l'un

des doigts en caoutchouc allant dans la plumeuse de poules brevetée de la famille. Sa
fille Stella, agée de 13 ans,tient le tambour sur lequel les doigts sont placés. L’appareil
peut plumer une volaille en 60 secondes.

Projet de loi 101

La commission parlementaire
termine ses travaux ce soir
QUEBEC (PC) — La

Commission parlementaire
qui étudie le projet de loi
101 sur la langue mettra fin
à ses travaux mardi soir, à
23h00.

Ainsi en a décidé le lea-

der parlementaire du gou-
vernement, M. Robert
Burns.

Ce dernier a fait inscrire
au Feuilleton de l'Assem-
biée nationale une motion

qui fixe à mardi, le 23 août,
à 11h00 du soir, la fin des
travaux de cette commis-

sion.

Le rapport préparé parla

Commission parlementaire
sera soumis à l'Assemblée
nationale le mercredi, 24
août, en après-midi, selon
la motion de M. Burns.

Cette motion sera débat-
tue mardi, et son adoption
ne devrait pas causer de
problèmes puisque le gou-
vernement bénéficie d'une
majorité absolue de dépu-

tés, 71 sur 110, pourla faire
voter.

L'adoption de cette Mo-
tion signifie que le projet de
loi sur la langue pourra être
adopté officiellement dès
cette semaine. Le règle-
mentne prévoit en effet que
deux débats limités d'ici

ASSOCIEE
_ DES APPELS

UNIFIES ET FEDERES
i

 

   

l'adoption du texte législa-
tif.

Le premier débat portera
sur l'adoption du rapport
de la commission, et le se-
cond débat est celui sur la
troisième et dernière lec-
ture du projetde loi.

Dans ce dernier débat, le
temps maximum de délibé-
ration estfixé à trois heures

par le règlement, c'est-à-

2 ECRANS -

(Téléphoto PC)

dire une heure au représen-
tant de chacune des trois
formations politiques re-
connues en Chambre.

104 heures

Lorsque prendrontfin les

travaux de la commission,
mardi soir, les débats de
cette dernière après la deu-
xième lecture auront duré
104 heures, soit presque le

POUR MIEUX VOUS SERVIR - OUVERTURE a 7 30

 

L'Opposition n’existe plus
— Lucien Lessard

QUEBEC (PC) — ‘Vous
ne représentez plus rien.”
Voilà ce qu'a lancé lundi
après-midi à l'Assemblée
nationale le ministre des
Transports, M. Lucien Les-

sard, s'adressant aux dépu-
tés de tousles partis d'op-
position, dans le cadre du
débat sur la motion du lea-
der parlementaire du gou-
vernement, M. Robert
Burns, visant à accélérer
l'adoption du projet de
Charte de la langue fran-
caise.
“Vous n'avez plus d’'ar-

guments,  l'Opposition
n'existe pilus’, a encore
lancé le ministre aux dépu-
tés libéraux et unionistes
qui auparavant, avaientfait
grief au gouvernement de
vouloir interrompre le dé-
bat sur l'adoption de la loi
101, alors qu'autrefois,
dansl'opposition, les dépu-
tés péquistes avaient tou-
jours dénoncé les motions
de clôture.

M. Lessard a voulu expli-

quer ce changement d'atti-
tudes que lui reprochent
les partis d'opposition en
faisant valoir qu'en 1974,
lorsque le Parti québécois
avait opéré un filibuster
contre la loi 22, ‘il avait le
peuple derrière lui”.

double des 55 heures
qu'avaient duré les débats
sur la loi 22, en 1974.

Si on ajoute la durée en
Commission parlementaire
des débats sur le projet de
loi no 1, traitant lui aussi de
la langue, on arrive à une
durée de 218 heures de dé-
bat linguistique cet été,
contre 144 heures en 1974,
sous le gouvernement libé-
ral.

- PROJECTION au CREPUSCULE

SUPER FESTIVAL WALT D’ TY
C'EST TOUT UN MONDE DE MAG

“I _ tis =

LA MONTAGNE

ENSORCELE
- EDDIE ALBERT RAY MILAND DONALO PLEASENCE.

uN FANTOMEoi DECWAINELE RIRE DANS LA
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Une promesse

‘Mais vous, vous ne re-

présentez plus rien et si
j'étais à la place, a dit M.
Lessard, des minorités que
vous prétendez représen-
ter, j'aurais honte.”

Cette explosion du minis-

tre des Transports est sur-
venue en fin d'après-midi,
après que plusieurs dépu-
tés de l'Opposition, tant of-
ficielle qu'unionistes, se fu-
rent tour à tour exprimés
sur la motion du leaderpar
lementaire visant à mettre
un terme au débat sur le
projet de loi 101.

Autant chez les unionis-
tes que chez les libéraux,
on a observé avec amer-

tume que le gouvernement
faillit à une promesse faite

par son chef, M. René Lé-
vesque,le 21 juillet dernier,
de ne pas “bulldozer le
parlement”.

“Le PQ nous montre son
vrai visage, a déclaré le dé-
puté unioniste de Gaspé,
M. Michel LeMoignan, il a
peur de l'opinion publi-
que.”

“Une autre partie du
masque du Parti québécois
vient de tomber, a opiné de
son côté le député libéral

de Jean-Talon, M. Ray-
mond Garneau. Le gouver-
nement n'a plus de crédibi-
lité.”

Lévesque forcé.

Un parlementaire libéral,

M. Zoël Saindon (Argen-

teuil) a mêmelaissé enten-
dre que le premier ministre,
M. René Lévesque, a ‘été

force de prendre des va-
cances pendant ce débat,
le plus important de notre
histoire’.
Du côté libéral comme du

côté unioniste, les orateurs
se sont plaints évidemment
de ce que le gouvernement,

en proposant la suspension
des règles de procédures,
prive les parlementaires
des outils nécessaires à
son travail.

Les uns et les autres ont

abondamment cité d'’an-

ciens journaux des débats
pour y trouver des passa-
ges où d'anciens députés
péquistes s'opposaient aux
motions de clôture.

Par ailleurs, ces mes-
sieurs ont fait valoir que le
Parlement a besoin de tout
son temps pour débattre le
projet de loi 101, qualifié
par M. Saindon, de loi ‘’ré-
trograde et écoeurante’.
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veavion rmancaist 0 “YOUNG LADY CHATTERLEY

Amourinterdit: 7h55.

   
HARLEE MCBRIDE - PETER RATRAY - WILLIAM BECKLEY + ANN MICHELLE MARY FORBES

EN COULEUR

AMOURINTERDIT
La jeune Lady Chatterley: 9h20.

un itm de ALAN ROBERTS

[CINEMA
 

 

   
FILLES ET SH
BAOYS

Salut jes cousines: 7h30.
Filles et show business: 9h20.
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Robert De Niro

“Le
Dernier
SNabab”

FScott Fitzgerald

La brigade du Texes: 7h15.
Le dernier Nabad: 0h57. 
Il a le pouvoir de réaliser tous rêves
...a l’exception du sien !
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Tous ont proposé que le
gouvernement fasse adop-
ter en vitesse le chapitreIll
sur la langue d'enseigne-
ment et qu'il laisse la pro-
cédure normale suivre son
cours pour les autres cha-
pitres.

Les mots ‘camouflage’.
‘hypocrisie”, ‘improvisa-
tion’, ‘’incompétence’,
mensonge’ sont revenus

plusieurs fois de la part des
députés de l'opposition au
cours de ce débat qui de-
vait d'ailleurs se poursuivre
en soirée.
On a appris par ailleurs

que du côtélibéral, le nom-
bre restreint d'orateurs à
venir allait probablement
permettre à l'assemblée de
se prononceren fin de soi-
rée.

 

 

   
LA REINE ZENOBIA SE TRANSFORME EN
UN TIGRE FÉROCE AUX DENTS ACÉRÉES!   

 

Le plus important film jamais réalisé
retraçant l'incroyable voyage du plus 7
illustre aventurierde tous les temps !…

Bl.ter 543-3280
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Sinbad
et

l’Oeil
duTigre

{ SINBAD AND THF EYE OF THE TIGER )

lec UN ETRANGE COMBAT
CONTRE LES FORCES DU MAL!

@ Les Baroudeurs
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Accusations d’incendie

Le député Gilbert Rondeau
proteste de son innocence
COWANSVILLE (PC)

— Le député Gilbert
Rondeau de Shefford a
protesté de son inno-
cence, hier, sous des
accusations d'incendie
criminel et de conspira-
tion. Ces accusations
avaient été portées
contre lui suite à l’in-
cendie, le 20 décembre
dernier, d'un édifice de
Bromont dont il était
propriétaire.
Un certain Jacques

Harbec, de Bromont, a
aussi protesté de son in-
nocence sous les mê-
mes accusations, tandis

que Jean Bernier, de
Granby, a réfuté une
simple accusation d'in-
cendie criminel.

Le juge Bernard Lé-
garé des Sessions de la
paix a fixé leur examen
préliminaire au 12 sep-
tembre prochain.

M. Rondeau avait ré-
cemment démissionné
du Crédit social; parti
qu’il a représenté durant
12 des 15 dernières an-

Paix au M-O

nées auprès des élec-
teurs de Shefford. Sa
démission fut toutefois
refusée par le président
du parti, M. Martin Hat-
tersley.
A l'issue de sa compa-

rution devant une cour
bondée de spectateurs
hier, M. Rondeau a re-

fusé de répondre aux
questions des journalis-
tes, ajoutant que ce
n’était ‘pas le temps des
déclarations”.

A un reporter qui lui
demandait s'il se consi-
dérait actuellement
comme un député indé-
pendant aux Commu-
nes,il a répliqué: ‘Vous
êtes en possession de
ma déclaration. Le pré-

sident du parti a refusé
ma démission.

“Les choses en res-

tent 1a.”
M. Rondeau a été mis

en accusation en vertu

des articles 389 et 423 du
Code criminel.

L'article 389, portant
sur les incendies crimi-

nels, le rend passible

d'une peine maximale
de 14 ans de prison, tan-
dis que l'article 423, sur
la conspiration, est as-
sortie d'un maximum de
10 ans de réclusion.
Les trois accusés ont

choisi un procès devant
juge etjury.

Un édifice de deux
étages appartenant à M.
Rondeau avait été dé-
truit par le feu alors que
le député assistait per-
sonnellement aux funé-
railles du chef du Crédit
social, M. Réal Caouette,
à Rouyn, à 400 milles au
nord de Montréal.

Le député créditiste,
alléguant ‘les procédu-
res judiciaires en cours
et la publicité dontje fais
l’objet”, avait annoncé
sa démission du CS qua-
tre jours après que le
commissaire aux incen-
dies Cyrille Delage eut
recommandé que des
accusations d'incendie
criminel soient portées
contre lui.

ll avait affirmé avoir
pris cette décision pour
“éviter des préjudices au
parti”. M. Hattersley a ul-
térieurement rappelé
que M. Rondeau, qui est
âgé de 49 ans, est crédi-
tiste depuis 33 ans. Il lui
a demandé de demeurer
à son poste.

Les témoignages en-
tendus à l'enquête du
commissaire des incen-
dies allèguent que M.
Rondeau avait offert
$1,050 à Harbec pour in-
cendier son édifice de
Bromont. Harbec aurait
versé de $200 à $250 à
Bernier, qui est âgé de
18 ans, pourfaire le tra-
vail.

Dans son témoignage,
Rondeau avait admis
connaître Harbec, âgé
de 22 ans, un de ses an-
ciens locataires qui avait
également géré une dis-
cothèque dans l'édifice
en cause. On n'avait pas
demandé directement à
M. Rondeau s’il avait
payé Harbec pour in-
cendierl'édifice.

Cuelllette de fonds
par le leader Peres

 
Shimon Peres

MONTREAL (PC) —
Les changements so-

Montréal

Reprise du proces du

ciaux survenus depuis
quelques années au

Proche-Orient ont con-
sidérablement augmen-
té les chances d'établir
une paix durable dans
cette région du monde.

C'est ce qu'’affirmait
hier le leader de I'Oppo-
sition au Parlement
israélien, M. Shimon Pe-
res, qui était de passage
à Montréal dansle cadre
d'une tournée dont l'ob-
jectif est de recueillir des
fonds au bénéfice de
l'organisme “Appel juif
unifié et fonds d'ur-
gence pour Israël".

Le chef du Parti tra-
vailliste israélien est
persuadé que la seule
solution valable aux dif-
férends qui opposent
Israël à ses voisins ara-
bes doit emprunter la
voie de la diplomatie.

L'ex-premier ministre
israélien doute toutefois
de la réalité des inten-
tions pacifiques expri-

mées par certains pays
arabes.

Il a parailleurs qualifié
d’ambitieuses les pro-
positions de paix formu-
lées par le président
Jimmy Carter des
Etats-Unis, mais doute
qu’elles puissent être
couronnées de succès.
Selon lui, une politique
préconisant des solu-
tions partielles impo-
sées graduellement au-
rait plus de chances de
réussir.

Il estime également
que l'importance des
communautésjuives sur
la rive occidentale du
Jourdain (Cisjordanie) a
été considérablement
exagérée. || considère
ces colonies comme un
faux problème et croit
que les autorités israé-
liennes autoriseront la
création de nouvelles
communautés juives
dans cette région.

sénateur libéral Giguère
MONTREAL(PC) — Le

procès du sénateur libé-
ral Louis de Gonzague
Giguère doit reprendre
aujourd'hui en Cour des
sessions de la paix, au
palais de justice de Mon-
tréal.

Le procès, présidé par
le juge Marc Lamarre,

avait été différé au 23
août, en mai dernier,
parce que le procureur
de la Couronne, Me Jo-
seph Tarasofsky, ne
pouvait plaider en raison
de blessures infligées
lors d'une chute.
Furent également dif-

férés les procès des trois

Mort violente de Dion
MONTREAL(PC) — Qua-

tre individus sont actuelie-
ment recherchés parla po-
lice de la CUM en rapport
avec le meurtre, survenu
lundi à Montréal-Nord. d'un
récidiviste de 26 ans.

C'est vers 10 h du matin

que quatre cagoulards,
dont deux étaient armés,
ont frappé à l'appartement
no 3 d'un immeuble situé
au 11,624 rue Claude-
Legault. Une femme a ou-

vert la porte et, immédia-

tement, les quatre hommes
se sont rués dans la pièce.

Ceux qui étaient armes
ont ouvert le feu en direc-
tion de leur victime, Marcel
Dion. Ce dernier s'est
écrasé, atteint de plusieurs
coups de feu.

Le tout n'a duré que
quelques instants et les as-

saillants sont partis aussi

vite qu'ils étaient venus.
L'enquête sur ce meur-

tre, le 65e sur le territoire de
la CUM depuis le début de
l'année, est menée par les

sergents-détectives Guy
Gelderbloom et Jacques
Gamache qui ont longue-
ment interrogé la femme
témoin du crime.

hommes d'affaires, ac-
cusés d'avoir stipendié
le sénateur Giguère pour
obtenir des faveurs du
gouvernement. Ce sont
l'homme d'affaires mon-
tréalais, Louis Lapointe,
ancien président des
boutiques Sky Shops, de
l'ex-président de la Li-
gue nationale de hockey
Clarence Campbell et
d'un homme d'affaires
de Freeport, aux Baha-
mas, Gordon Brown.

Rappelons qu'avant
que ne soit renouvelé le
bail entre la compagnie
Sky Shops Exports et le
gouvernement cana-
dien, pour ses locaux à
l'aéroport de Dorval, le

sénateur Giguère avait
acheté 5,000 actions de
la compagnie pour les
revendre, une fois le pro-
longement du bail ob-
tenu, avec un profit de
$95,000 par rapport au
prix d'achat de $5,000.
La GRC considère cette
avantageuse transaction
comme un pot-de-vin.

Le sénateur Giguère
fait également face à
d'autres accusations,
d'abus de confiance et
de vol, concernant une
somme de $16,536 pro-
venant d'un montant de
$55,000 dont il était fi-
déicommissaire, mon-
tant destiné au Parti libé-
ral du Canada.
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Baycrest... pour le confort
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Un oreiller
pour chaque

à des prix
de tout repos!
On ne dort pas tous de la même manière, c'est un fait. Nous offrons
donc à chacun le sommeil qui lui convient: chaque tête trôuvera un
oreiller Baycrest à son gré, moelleux ou ferme,‘en plumes ou en
fibres non-allergénes. Vous pourrez ainsi vous détendre à votre

 

Place du
Royaume

A. Oreillers moelleux.

En plumes d'oiseaux aquatiques.

20" sur 25" env. 1 99

La Baie ord. 23.00 ch

20" sur 29" env. 1

La Baie ord. 27.00

99
ch

B. Oreillers semi-fermes.

En plumes d'oiseaux aquatiques.

20" sur 26". 1 99
La Baie ord. 14.00 ch

20" sur 29" env. 1

La Baie ord. 16.00
99
ch

C. Oreillers fermes.

Plumes de poulet.

19" sur 25” env.

La Baie ord. 7.50

99
ch

D. Oreillers non-allergénes.

Polyester Fortrel*. Se lave et sèche
en machine.

6%ch19’ sur 25" env.

La Baie ord. 9.00

ch

20” sur 29’ env.

La Baie ord. 11.00

Oreillers en mousse.

Latex” lavable, non allergène.

15" sur 24" sur 5",

La Baie ord. 10.00

17" sur 28’ sur 6". 1

La Baie ord. 15.00

Housses pour oreillers

(Hors photo). Tout coton. Avec
glissière.

99
ch

29
ch

99
ch

42" sur 28’ env.

42" sur 30"-env.

*marques déposées

Linge de maison, rayon 601
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QUEBEC EN BREF

Blame au quotidien Le Soleil
QUEBEC (PC) — Le Conseil de presse du Québec

blamela direction du quotidien Le Soleil pour avoir utilisé
unsubterfuge dans la présentation d'une nouvelle à ses
lecteurs.

Dans une décision rendue publique lundi, l’orga-
nigme ‘estime quel'obligation quiest faite à la presse de
renselgner adéquatementle public et d’une façon authen-
tique inclut tout ce qui entoure la présentation del’infor-
mation”.

Suivantla plainte qui avait été déposéele 6 avril parle
Syndicat des journalistes du Soleil, la direction du journal
aurait volontairement trompé ses lecteurs en présentant
une information sous une fausse signature et en lui don-
nantunefausse provenance, dansle seul but de devancer
de quelques heures ses concurrents dans la publication
de cette nouvelle.

L'information en question portait sur l'annonce de la
candidature du maire Gilles Lamontagne en vue des élec-
tions partielles dans la circonscription fédérale de Lange-
lier.

 

 

La nouvelle avait été publiée en manchettedansl'édi-
tion du 8 mars dernier, portait la signature de Louis Tardif,
en provenance du bureau du Soleil à Ottawa et citait des
courses proches du ministre fédéral André Ouellet.

En réalité, la nouvelle avait été rédigée à Québec par
le journaliste Denis Angers et les sources d’information
étaient de l'entourage du maire Lamontagnelui-même.

Unrectificatif publié le 11 mars prétendait rétablir les
faits. Malgré l’exactitude de l’information rapportée, le

Conseil de presse juge contestable le subterfuge utilisé
parle journal, qui pose, selon lui, un problème d’éthique
de la presse,

‘ Morts accidentelles
Au moins 16 personnes ont trouvé la mort dans des

accidents de la circulation, au Québec, durant le week-
end.

Pour l'ensemble du pays, un relevé de La Presse Ca-
näâdienne indique qu'au moins 68 personnes ont péri dans
des accidents dont 57 sur les routes entre 18h00 vendredi
et minuit dimanche soir (heures locales).

L'Ontario signale 28 morts accidentelles, la
Colombie-Britannique sept, la Nouvelle-Ecosse cinq, la
Saskatchewan quatre, l'Alberta trois, l'Ile-du-Prince-

. Edouard deux, le Manitoba deux également et le

Nouveau-Brunswick une.
Seule Terre-Neuve n'aaucun accident mortel à sig na-

ler pour le week-end.
Les victimes d'accidents industriels, de meurtres et

de suicides ne figurent pas dans le relevé de la PC.

Taxe sur la publicité
QUEBEC (PC) — La taxe de 2 pour cent surla publi-

cité radio-télévisée aurait causé la mise à pied de sept
travailleurs au poste de radio CKCH,à Hull, un poste de la
chaîne Télé-Média.

C'est ce qu'a indiqué lundi le député libéral de Gati-
neau, M. Michel Gratton, alors qu'il interrogeait à l’As-
semblée nationale le ministre des Communications, M.
Louis O'Neill, sur cette question.

Selon M. Gratton, la station CKCH aurait eu a débour-
ser $20,000 récemmentà l'item dela taxe surla publicité,
ce quil’aurait obligé à congédier sept employés.

M. O'Neill a rétorqué que son ministère n'avait encore
eu aucuneplainte à ce sujet de la part de radiodiffuseurs,
et qu’il attendait d’avoir des plaintes bien fondées afin
que la preuve soit faite sur les inconvénients de cette
taxe.

Pollution
QUEBEC (PC) — Le Parti québécois tiendra sa pro-

chaine réunion de députés dans un hôtel qui ne respecte-
rait pas tous les règlements concernant la pollution.

Telle est l'accusation qu'à lancée lundi le députélibé-
ral de D’Arcy-McGee, M. Victor Goldbloom, à l’Assemblée
nationale.

Selon M. Goldbloom, le PQ tiendra un caucus de ses
71 députés à l'auberge Yvan Coutu, qui aurait contribué à
la pollution du lac Masson en ne traitant pas ses eaux
usées récemment.

L'auberge aurait ainsi contrevenu aux dispositions de
la loi de l'Environnement, au point que les Services de
protection de l'environnement auraient envisagé d'inten-
ter des poursuites, selon le député de D'Arcy-McGee.

Le premier ‘ministre, M. René Lévesque, a indiqué
qu'il allait profiter de ce caucus, à la mi-septembre, pour
vider la question.

Le ministre responsable de l'Environnement, M. Mar-
cel Léger, est justement en Europeoù il est allé étudierles
systèmes d'épuration des eaux.

Mécanisation au bureau de poste
QUEBEC (PC) — Sans la mécanisation, les postes

canadiennés n'auraient jamais pu concurrencerles télé-
communications et auraient été forcées de disparaître, a
soutenu hier le ministre des Postes, M. Jean-Jacques
Elais au moment où il inaugurait les nouvelles installa-
tions de traitement du courrier au bureau de poste central
de Québec.

“Le Canadaestle pays le plus sophistiqué au monde
dans les télécommunications. Les postes se trouvaient
dans une situation où il fallait qu'elles soient en concur-
rence ou qu'elles fermentleurs portes. Nous avons choisi
le système de mécanisation afin de rattraper le système
de télécommunications”, a déclaré M. Blais.

Le ministre n'a pas caché cependant que l’automati-
sation avait créé plusieurs problèmes syndicaux, maisil
estime quela période de bouleversementest surle point
de prendrefin.

L'introduction de la mécanisation au bureau de poste
central de Québec a coûté $6 millions.

Le nouveau système permettra le traitement d’un vo-
lume de courrier trois fois supérieur a ce qu’il est actuel-
lement, au momentoù il fonctionnera à plein rendement,
soit vers la mi-septembre.

Actuellement, le volume de courrier traité quotidien-
nement varie de 600,000 à 1,000,000 de lettres.

La sécurité de la vieillesse
, MONTREAL— La Direction générale de la sécurité de

la vieillesse, du ministère de la Santé nationale et du

Rian-être social, en collaboration avec les Forces policciè

rès dela Communautéurbaine de Montréalet la Sureté du
bec, désire aviser les bénéficiaires de la pension de la
sécurité de la vieillesse etsupplément de revenu garanti
quedes individus, se faisant passer pour des enquêteurs
du ministère, sont à l'oeuvre dansla région de Montréalet
possiblementailleurs dans la province de Québec.

Cesindividus demandent aux bénéficiaires de retirer
del’ argent de leurs comptes de banque afin d'acheter des
valeurs à la bourse ou encore des propriétés, sinon ils
verront leurs chèques mensuels diminués sensiblement,
voire même complètement annulés, ces déclarations sont
évidemmenterronnéeset ne font aucunement parties des

politiques administratives du ministre.
M. Gérard Turbide, directeur régional de la sécurité

de la vieillesse, désire rappeler aux pensionnés que les
enquêteurs du ministère sont porteurs de carte d'identité
affichant la photo de l'enquêteur et qu'avant mêmed’en-
treprendre toute discussion avec un enquêteur, le pen-'
sionné devrait faire un examen minutieux et complet de
ladite carte. M. Turbide ajoute, de plus, qu'un enquêteur
n’est pas autorisé à demander au pensionné d'effectuer
soit une trdNsaction bancaire ou encore une transaction

immobilière.

Provinces anglophones

Des voeux pieux ou

un engagement formel
QUEBEC (PC) — L'at-

titude des neuf premiers
ministres des provinces
anglophonesà la confé-
rence de St. Andrews n'a
pas apporté que des ré-
sultats négatifs lors du
rejet de la proposition
québécoise concernant
des accords de récipro-
cité en matière de lan-
gue d'enseignement.

Pour la première fois,
en effet, tous ces chefs
de gouvernements ont
signé une déclaration
dans laquelle ils ont réi-
téré leur intention de

St. Andrews

faire des efforts en vue
d'améliorer l'enseigne-
ment en français dans
leur province.

C'est ce qu’a relevé de
positif dans cette réu-
nion de deux jours le
premier ministre Léves-
que, hier à l'Assemblée
nationale, quand il était
interrogé par l'Opposi-
tion sur les résultats de
la conférence.

li a ajouté que cela
aura au moins comme
conséquence de per-
‘mettre aux francopho-
nes hors Québec de ré-

férer à cette déclaration
pour pouvoir ‘’baliser”
leur surveillance de
leurs gouvernements
provinciaux respectifs
dans le domaine de
l'éducation.

“C'est quand même
concrètement rien mais,
comme potentiel, c'est
l'avenir qui le dira; c'est
un précédent qui a été
créé”, a-t-il dit.

Par ailleurs, le premier
ministre a réaffirmé que
le projet de loi 101 ne re-
tiendra que “la clause
Québec' en ce qui re-

garde l'enseignement en
langue seconde, c'est-
à-dire l'anglais, qui sera
accessible aux enfants
dont les parents auront
étudié dans cette langue
au Québec.

Mais, par l'insertion
du projet d'accords de
réciprocité dans le pro-
jet de loi, la porte reste
toujours ouverte quant à
la discussion et a la
conclusion éventuelles
de telles ententes, si une
ou desprovincesle dési-
rent.

Clark se dit satisfait de
l'issue de la conférence
OTTAWA (PC) — L'is-

sue de la conférence des
premiers ministres pro-
vinciaux, la semaine
dernière à St. Andrews, a
provoqué peu de réac-
tions, hier, dans les mi-
lieux fédéraux à Ottawa.
Toutefois, le député

conservateur de Joliette,

M. Roch La Salle, a dit
regretter queles provin-
ces aient manqué l'op-
portunité d'analyser en
profondeur la proposi-
tion de gouvernement
québécois en vue de
conclure des accords de
réciprocité en matière
d'éducation pourles mi-
 

vités syndicales. 
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Vaines tentatives\
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d’intimidation
MONTREAL(PC) — Le Congrès du travail du Ca-

nada a demandé, hier, au ministère du Travail du
Québec de donnersuite aux plaintes portées parle
syndicat des 1,700 employés de la chaîne de quin-
caillerie Pascal Hardware Ltd. à la suite de la sus-
pensign et du congédiement d'employés pour acti-

Le vice-président du CTC, M. Julien Major, a ex-
pliqué que Pascal avait congédié quatre délégués
syndicaux et suspendu une dizaine d'autres 7) 

norités de langue offi-
cielle.

Cette formule était ac-
ceptable aux provinces,
qui auraient pu par la
suite la présenter au
gouvernement fédéral
pour lui permettre d’ins-
crire les droits des mino-
rités dans la Constitu-
tion, a-t-il dit.

M. La Salle a affirmé
par ailleurs qu'il ne se ré-
jouissait pas, ‘‘contrai-
rement à tous les fédé-
raux qui aujourd'hui se
réjouissent de l'issue de
la conférence’.

Cela aurait été uneini-
tiative des provinces sur
une question relevant de
leur juridiction, a-t-il
ajouté.

Par ailleurs, un

porte-parole du bureau
du leader du Parti

conservateur, M. Joe
Clark, a déclaré que le
chef de l'Opposition
s'était dit satisfait de l'is-
sue de la conférence.

Le porte-parole a ex-
pliqué que M. Clark, qui
passait la journée dans
sa circonscription en Al-
berta, a rappelé qu'il ne
pouvait souscrire à la
proposition du gouver-
nement Lévesque de
conclure des accords
séparés avec les neuf
provinces canadiennes
sur les droits des minori-
tés en matière d'éduca-
tion.

Au bureau du premier
ministre, d'autre part, on
a laissé savoir que M.
Trudeau pourrait
commenter la question
au cours d'une confé-
rence de presse cette
semaine.
 

 

sociale. 
  
  

rs
=>reJu

   
  

à
/A
22biZz CA

Le programme de création d'emplbis “Canada au
travail”. tout le monde y gagne!

Lorsqu'une association reconnue présente un projet
qu'elle s'engage à réaliser, elle aide ses propres
membres en même temps que la communauté.

L'ensemble de la population locale y gagne puisque
les projets présentés doivent avoir une orientation

Enfin, chaque projet doit créer au Moins trois
emplois nouveaux dans le domaine de compétence
des travailleurs impliqués. commel'exige le
programme Canada au travail. Vraiment, tout le

‘

Créons des em lois,
cest important!

 

        

monde y gagne. Regardez bien autour de vous!
Vous pouvez sûrementtrouver un projet à réaliser
qui améliorerait le sort de vos concitoyens tout en
créant des emplois nouveaux dansvotre localité.
Mais hâtez-vous puisque tous les projets doivent
être présentés au plus tard le 26 août.

Pourplus d'informations et pour obtenir le
formulaire-guide à l'intention des auteurs de
dernande, communiquez avec votre Centre de
main-d'oeuvre du Canada ou avec le bureau de la
Direction de la création d'emplois de votre localité.

i db Main-d'oeuvre Manpower
et Immigration and Immigration
Bud Cullen Bud Cullen
Ministre Minister   
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Féminine...
Romantique...

VanEssa

La robe de nuit de vos
rêves. 13.00 seulement:
un faible prix à payer

pour l'élégance et le
confort que procure ce
vêtement de détente de
haute qualité. Retenue
aux épaules par de
délicates bretelles
doubles, la robe de nuit

VanEssa est bien ajustée
et un brin sexy! Elle est

faite de 100% nylon
d'entretien facile. Choix

de bleu ciel, bleu royal,
brun, noir, rouge, rose,

sable ou crème. Tailles
TP. P.M.G.

3%
Lingerie, rayon 170.

CompagniedelaBaied'Budson   
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Ayez une auto bien propre
Modèle Motomaster

Aspirateur

Auto-Vac

portatif

  

  
  
 

    
  

   

  
   

  

    

Se branche à l'allume-cigarettes pour un +,
nettoyage rapide! Très bien aussi pour ba-
teaux, roulottes, etc. Fil de 15 pi. Léger et
compact, à un prix très modique. 12-V.

 

de lavage

49
18" de
long

 

  

Manche en aluminium a poignée caout-
chouc, robinet et patte de suspension.
Tête en caoutchouc, mélange de crins.

Limousine polish

RTEti

Nécessaire à
capitonnages

Dérouilleur

 

A. Motomaster antidégout-

Nettoyeurpré-cire
C. Eniève oxydation, fini

“Super Blue”
E. Cire en pate Simoniz;

Nettoie-insectes
G. Eponge efficace pour

tement. Rend le métal prêt écaillé; nettole à fond avant  nettoie, protège et fait enlever les insectes sans a- Qualité

à la peinture. de cirer. reluire. Boîte de 9 bîmerle fini Motomaster
Bidon 8 oz. 1 29 Motomaster. 1 1 9 Oz. à prix 1 95 de l'auto. 69°
Seulement... .. .. Bidon160z...... avantageux...... Seulement... Bidon 16 oz de nettoyeur liquide, flacon

presseur à brosse à débit contrôlé et
. . x ge» éponge. Pour auto ou logement.

Protege-chrome Poli Limousine Gant de lavage Nettoyeur a fini °
B. Plastique à vaporiser sur D. Nettoie et fait reluire les F. Grande moufle en excel- H. Dissout et enlève insec-
chrome, métaux brillants. finis émaillés et acryliques. lente peau d'agneau. Une tes et goudron du fini de Utilisez votre [vy Jom
Arrête les Qualité aide appré- l'auto. Fia- Carte | QUE}
corrosifs. 1 99 supérieure. 29° ciable pour J29 ble qualité 1 45 | GE

Bombe 140z..... 160z.......... laver l'auto . . . . . Turtle. 160z . . . . Canadian Tire L se - J

  
  
   

     

                

  

COOLING
; SYSTEM
SEALER

    Ca tournera rond!

    Obture-transmission Obturateur de radiateur Lubrifiant en aérosol Dégraisseur concentré

  

  

1. Pit Stopaide & boucher 4. Pit Stop boucheles petites 125 7. WD-40 aide à arrêter les 9. Dunk nettoie le dessous
les petites fuites des 39 fuites du système. 16 oz. grincements, à libérer les 199 d'auto avant de passerl'en- 18°
transmissions automati- iècesrouillées. 6 oz. duit protecteur. Pinte
ques. Bidon de 16 02 liq. Rince-radiateur 10 mn P

Nettoyeur de 5. Pit Stop décrasse le re- 14

Additif d’essence froidissement. 16 oz iq. “Clé liquide” 4 0z Nettoie-mains 1 Ib
I”

carburateur 2. Pit Stop nettoie le sys- “Bar's Leaks” 52 oz 8. Libère vite les boulons Cc 10. Luster Sheen nettoie 39
tème de carburation, lubri- C 6. Arrête les fuites du sys- 119 et pièces rouillées et cor- 69 parfaitement les mains sans 1

tie la culasse, libère les tème de refroidissement. rodées. Burette à bec. avoir besoin d'eau.
valves collées. 8 oz.

bis “Formula 1” 15 0z

   
    

 

Epargnez plus!
Pit Stop aide à redonner aux car- 3. fie Àaugmenter la vis- 29 . .

burateurs encrassés un meilleur formance, S'emploie 2 a. B | | | ets-Bonis
et plus doux rendement. que changement d'huile. au comptant

 

DOLBEAU
Les Galeries des Erables,

Tél.: 276-2834

JONQUIERE
693, boul. St-François.

Tél.: 542-3501

CHICOUTIMI
Place du Royaume

ALMA
Coin du Pont et St-Luc,

Tél.: 662-6618
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